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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

Une grande réalisation de la République 1 L'élection présidentielle aux Etats-Unis 1 

L'1'nau10 urat'1on-·d-u barrage et M. Roose\1elt est .~éélu à unr-1 
Le pre:;;l~~'~lii~~~urs du 

L'ouverture tlu Parlement ' Nouveaux commentaires 
sur le discours de M. 

!.!) . trône du Roi Edouard VIII 

des bassins filtrants de Gubuk1 maj()rité éc1~asanle 
Mussolini 

L'arrivi>e ù Bucarest du 
maréchal Fevzi Çakn1ak --·-\Jne 1·éccptio11 parli(•111ièrl'lnent I 
solennelle lui a éh' 1·ést'rvée 

NOS HOTES DE MARQUE 

Le départ 
du général Eide1nan 

-·-- Le Slénéra1 Eidema.n, pJlésident de la 
Le maréi:hal Fevzi ('akmak. chef de 1 Ligue Aéronautiq.u~ so~iétique, ~t ~es 

1,, . d 1• , . , h' oa1rnua<les, ont VlSité hier dans 1 aprè8-
etat-'111.a1or e a:rmee, est MTlVf! .e-r ·d· 1 1 · T · 1 • 

•' C .. b d d · H · •mt 1, e pa a1"' de opkep1 et es 'mu~ees. onstaltltZéi, a cni u croiseur ami- C . , il . , 
d. Il d 'ha , , 'd' _, e matin, a 11 heure9, s ont Quitte 

1ye. y a .e rque a nu 1 ; unP. sa11.- ha ·11 d 
v ~. 21 d 't • f · PBT teau notre VI e, renbtam·t ans 

lae ~ coups ~ cano~ ,3 e e ire~. leur :pa,ys. Avant leur départ. ile: ont été 
bienvenue a éte 9ouha1tee au mare- , ga)ués :- b d 1 h t f · · ch 1 d I' , · t a ot .par es ans onctionnat-

a, au nom e a!flnee rouma:ne .e r- d-o t 't' · 'I ·1· · d . .. . , , I ...... ~ au or1 es CIVl es et m1 1ta1res, 
e 1 etat·m3JOT gcmC'J'al par e comman- J 'eux d-e ~a L~e AéTonalllhque tuTque. 

da.nt de la place : au nom du e ouver-
l\emen t pa.r le préfet de la ville. }e mai-

. ~~~~-o,~~~~~~~-

'•· les hauts fonctionnail'CS de I' admi- La 
I>Î•tration du .port. Un d 'tadlement de 

f en11ne turque et 
service niilitaire 

Je 
oldats a rendu les honneurs. 

Le malf.échal -et les officier5 suipérieurs 
de sa ruite sont paTtis en uite paT train 
'XPre!'s. Par faveur spé.:::'8.le, la récesp­
ti.o.n à l' aTri'V'ée dans la capitale r·ou­
tfkaine a eu lieu à la. ~arc de Mo2'ocha­
Ya, réservé~ à la Téception du .roi d~ 
~Ô'l.lmanie et des chef51 d'Etat étran~ers. 

le mairéchal a été sa1ué à cette i;tare 
Dar M. Ha.mcluHah Tanriover, no!'!'e mi­
ttistre à BocareSt. Maidame Ta11riOver. 
1~ f . . d 1 ,. . 1 , 
""9 onctl'Onnarrea e a egahon, e ~~-

?ô.raJ S..m•onovitx:h, chef de I' ét•t-ma­
lor généiial de r B!TTnée ,youmaine, les 
~~néraux Grogan ~t Manu. in pecteurs 
d'ainrnée. ramiral Balaneacu. in$'Pe'Cteur 
~•n·éral de la flotte. le gén.;ral Kapa-
11<>lu, commandant de ,la place. 

le Dr. Schacht en Turquie 

Sc L'arrivée en nottie pays du docteu'1' 
hacht, ministre d-e l'Economie al!e -

b"'nd et di.ecteu.r général de la Reioch­
""1k, a ét.; fixée au 12 lcourant. li pas· 

ae,-a deux 10RJ.r6 à lst.anbul et .se rendra 
tn9Ulte à Ankara. 

·La réduction de l'impôt 
de conson1111ation 

cJ-c,. rninistre• des FinanceoS et de !'E­
t.; ~ntle colla1borent à l'élaboration d.llll 
~.et de loi rédu111ant l'mpôt de con· 
d.--··.unation auquel $0nl eournis leR in-

llottiela.. 

lin fll'a111l nwctin!J lémlnin 
li•·11 à Ankara 

Nous avon-s s~alé qu~t11n proiet de 
loi déjà élaboré prévoit, en eu de mo· 
bilisati-on, r extension du serv.i.ce militai­
re aux femmeoS dans les services de l'ar­
rière, ~urlO'l.it dans ~es aervioes sanitai­
res. 

Voici Qu.eJques renseignements enco­
re sur certa:ines dispositions du nouveau 
?J'Ojet de loi : 

L'écluoatjcm milita.rrc p116pamtoire die 
la femme "" fera de deux façons, à ré­
cole et au dehô1?6. 

A l'inat.ar de ce Qtri se fait pour les 
garçons, il Y aUTa. dans les ,écoles de 
filles dies cou•r\~ techniques et :pratiques 
des services auxquels elles Seront ulté~ 
r ieuremenc affectées. 

Celles qui ont r âge ~equis pour le 
serv:c.e militaire, mais Qui ne sont pas 

des écolières, suivront les mêmes courrS 
à des d.a~s et pèndant un dé1ai quj se­
ront indiqués au COUl'S de l'année. 

li .se dit que le jaur où le 'Proiet de 
loi apYès rati-fic.ation par le oonseil des 
ministyes, sera dépoSé sur les buTeaux 
du Ka:mutay, un meeting o~nisé parr 
le lvcée des .filleo d'Ankara et auQUe! 
prendront pa.rt toutC$ les êcoiières et 
toute femme tU'flQUe Qui le voudT"a, aura 
Heu à Anke!· a pour soumettre à A~atürk, 
au gouvernement et au Kaimutay, les 
ho.m.mages et les remeroiements de nos 
soeun. 

finitifs donnent, en effet, une majorité 
écrasante au président wrtant, M. Roo­
t:evelL 

A 5 helD'es du matin, on enregistrait 
516 mandats po\D' M. Roosevelt et 15 
Pour M. Landon. En outre, 44 Etats 
avaient volé en faveur du créateur de 
«New-Deal:>, alors que 4 Etats seule­
ment accordaient leur confiance à son 
adversaire. Comme on le voit, le succès 
démocrate dépasse toutes les prévisions. 

La ma iorité de M. Roosevelt est su­
périeure à celle de 1932, pourtant déjà 
M!ez forte. Il est à noter Que dans cer­
tains Etats, le succès de M. Roo•evelt 
prit l'allure d'un triomphe, M. Landon 
ne recueillant, en effet, que quelques 
milliers à peine de voix. 

Une ~urprise 

Presse anglaise Lcmdres, 3 A. A. - Le roi Edouard 
VIII a inau$lu.ré aujourd'hui le premier 
Parlement <le son règne. Londres, 3. - L'appel de M. Mu..-

Devant le fauteuil du trône, Ir. roi so'lini pour La con-so:lidation de la paix. 
donna. lectl!J'le du di9COUTS et commença eu-ropéenne a t~ouvé en Angleterre un 
par constater que les rappOTts de !a c.ou- '8Geueil cordial tetm>éiTé ?ar dea doutes 
ronne avec les .pays ém-anogeT6 Te!il'aoient et -des réserves. Il Y a deux couMnts au 
las me.,J1euTs. sujet die l'OJllportunité du .plan qui ,,,,.;_ 

II ajouta : cise les ilntérêts et les droits Técipro-
«Le a-ouvernement fera tout ce qui Q1Jca : 

est en son pouvoir pour arriver à assu.. 1 ° SuiWtnt Je Times, l'aoco-rd rnédi­
rer ]a paix en Eu .. ope. C'est dans ce te.rranéen .s~rra.it 9UIPe'J'lflu. car la Cran­
but qu'il poursuivra ses efforts pour de-Bret~ne ha jamais eu l'intention 
réaliser une conférence des cÎnQ puis· de contester sa. place en Méditerranée : 
sances sif{Tlataires du traité de Locarno. i ~ L'autre tendanoe, ~rimée par La. 
Il a pleine confiance que, grâce aux né- MorninR' PoSt et q.ui tend à prévaloir. 
gociations actuelles, le traité de limi- soutient non seulement l' OfPPOTtunité. 
t 1. d t al • 't, mais la nécessité d~ en venir à un accord a ion es armemen s nav s, qui a e e l'i . . d 
conclu le 25 mars entre les déligués ar~ec talJe au su1et e la Médite-rra--
des Etats-Unis, de la France et de la, nec. 
Grande-B,etBR'Jle, servirait de base àl Su(vant la Moming Po0t, le miniot.re 
un accord international auquel toutes les Ede~ duraint son discours ,de jeudi J>l'O· 

puissances navales finiront par se rallier. chain, à la Chambre des eo..-..nu.n .. , 
L , f ',. d v· donnera des a'9SUTanoe& à J'ltaili.e au SU· a con e1 ence e 1enne jet des intentions amicales à ,oon égaird 

La (1m•stion cl" la r1"•ision de la Grdnde-Breta.gne et dÎ98iper le 
du ~lalut de la llOll(Jl'ÏC so~çon <l'U!lle tentative d'encercle· 

Vienne, 4 A. A. - On apprend que 
les cercles diplomatiques ne désirent 
pas soulever la question de la revision 
du statut de la HoOlfrie au cours de la 

ment. 

1 prochaine conférence de Vienne. M. 
Guido Schmidt, sous-secrétaire d'Etat 

1 

autrichien aux affaires étrangères. a dé .. 
pas claré à la presae qu'il était très désireux 

c. ~ de voir les puisaances danubiennes ar-

Suivant l' «United Press», les décla­
rations de M. Mussolini BlD'aient fait 
l'objet d'un examen de la part du ca­
binet en Séance privée et le irouverne­
ment de Londres aurait décidé de pren­
dre contact avec Paris et W ashinirton 
en vue d'une transformation simultanée 
des légations respectiv.. des troia pays 
à Addis-Abeba en consulats. 

Le généralissin1e 
Rydz-Sn1igly reçoit le 

bâton de 111aréchal 
Vamsovie, 4. - Le Pré.ident de la 

RépubliQue, M. lglliace Mo,~iki, a nom· 
mé le généralissime Rydz-Smiglv maré· 
chal de Pol~ne, en Técompense des 
services qu'fl a Tendus à la nation du­
rant la -guerre de libération et rn:rtout 
après., en s'attachant à r org-anisaition 
des f0orces nat:tonales. 

Le .maréchal Rydz-Sm:~ly prbidera 
à une ~.a..nde paira-de m..illta::Te Qui se 
déroulera à l'occasion de la. fête natio­
nale polonaise. Au cours de oette j()ll.IT­

née, le président de la RépuihliQtte lui 
remettra le bâton de maréchal 

Les cérén1onies d'aujour­
d'hui en Italie 

Rome, 3. - Demain, anniversaire 
de la victoire italienne, le.s. cérémonies 
suivantes auront lieu : à 9 heJures. mes­
se Solennelle et célébration de la ·victoi­
•e à l'é.R'l,,e Ste.-Ma.rie dee Anges ; à 
10 heures 30, en .présence de S. M. le 
roi et EmPt.reur, jnauguration de la 
Mai'Son-rrnèrc des Mutilés et discours du 
député Dekroix ; à 1 7 heures. au Ca· 
pitole, remise des diplômes de citoyens 
honoraires die Rome, aiux maréchaux 
d'Italie Badogti-o et De Bono. La radio­
chroniQUe ide ces diver es cérémonies 
sera diffU&ée p.a,_r tous les postes de ra­
dio ita1iens. 

Les déLévations étrangèyes devant as.­
s-ister à l' in-tiugu'Tation de la, Maison-Mè­
re des Mutilés, sont déjà è Rome. 

L'action anticomn1uniste 
en Suisse 

Chamhérv, 3. - A la suite de l'a­
~re98ion des C()nununistes CWltre les lta­
liens qui célébraient dimandie l'anni­
versaire de la marche sur Rome, - au 
coi..rrs de laquelle il y eut une dizaine 
de bleo~•. et le consul lui-même fut at­
taqué dans s.on auto - le consul géné­
ral d'Italie. M. Soardi a fait des d&la­
rationi:; à la rpresse. II a dit qu'il est faux 
que le seicr.;t.aire d,u Fascio .aiit prononcé 
des payoles pouvant .constituer une pro­
vocation et il a 'Protesté contre les pro­
pos Q\JÎ lui ont été attribués par les an­
ti-fascistes. L'orateur .n'a dit que deS 
paroles de con1eorde et de pa~. 

l1ne initiative des con1bat­
tants français 

Paris, 3. - L'Union Nationale des 
Combattants communique que scr.i pré .. 
s:dent général ,a adressé au rprés.ident dru 
conseil une lettre paT laquelle il atti!I'e 
son attention 9UT les déolorables inci­
dents de Oia.mhéry. 

«Votre gouvernement, dit la lettre, 
qui a l'OUt ir.térêt non ~eulement à main­
tenir la paix 1parmi tous les peuples, 
mais au'Ssi l'amit;é .Fraternelle entre la 
FT1ance et l'Italie. voudra prendre non 
seulement des sanctions ri~ou:re.uses con 
tr.e les auteum de l'attentat de ChambéTv, 
mais aussi des me.su.Tes .pour que ceSse 
la ca.mpa-gne de .provocations actt.rellle 
susooptible, si elle continuait~ d-c com­
p.roonettrc la paix>. 

Le ,président .généra1l de l'Union des 
combattant; a adressé, en outre, à 
l'hon. Delcroix, pr~ident die J'as8ocia­
tion des mutilés die guerre italie~ un 
télégramme sti~matisant l'incident de 
Chambéry et 1'a.ssurant des sentiments 
d,e profonde amitié pour J' Italie de-s ex­
combattaaits franoais et de l'a totalité 
de la nation française, 

L'enquête en cours 
Chambfu-v, 3. - Il résult-e ", l'en­

quête Sur ie-s inciden~ de dimanche Que 
lïndivid1u ql.Jli a brisé ·la glace de l'auto 
du consul d'Italie et bleasé le conoul 
est un certain Perrotin, âgé de 29 ans. 
[l a été éc1oué après interrogatoiTe, de 
même que son compagnon, un autre 
communiste du nom de Croissant, âgé 
de 40 ans. 

Le régent Horthy ira 
à Rome 

Budapest, 4. - Les journaux hon­
grois rapportent que le régent, amiral 
Horthy de Nagybank, se rendra à Ro­
me, en visite officielle, vers la fin de 

Berne., 4 A. A. - Le conseil fédé- ce mois. Il sera accompagné par le pré· 
ral entreprit, une vigoureuse action pouiT 1 sident du conseil DaranyÎ. Au retour, 
ré;primeir la p-r~gande communiste en le e-égent Horthy rendrait également vi­
Suisse. site au président fédéral autrichien, M. 

IM.ildu. 

river à un compromis .sur cette ques­
tion qui, dit-il, sera discutée au cours 
de conversations diplomatiques qui se 
dérouleront après la conférence de 
Vienne. 

L'impression générale à Vienne: est 
que le discours de M. Mussolini doit 
être considéré comme une démonstra· 
tion politique purement italieno>e et non 
PB• comme la ~ace de la conférence 
de Vienne. 

1•n 
DE\IAIN 

4ème page de • n .. yo(Jlu. 

LA MODE 

Vers le dénouement 

Les a\rant-postes des natio­
so11t pl11s qu'à nalistes 11e 

9 kms. de Jlladrid 
M. Largo Caballero élargit son cabinet 

Le dernier acte du grand drame de Ma- les récentes déchrrations de M. Larco 
drid a commencé. Caballet'o, a eu lieu hier. 

Une batterie du corps de troupes du 1 ll ne s'arit pu précisément d'mi re· 
lieutenant-colonel Tella, installée d Par- maniement, mais plutôt d'lDl élariri-• 
la. a ouvert le feu contre la capitale dans ment. 
l'après-midi de lundi. Il s'agit évidem- M. Largo a fait appel, en effet, à 
1nent d'un bombarde11ient à longue por- certaines personnalités modérées, fai 
tée, puisque le village de Parla n'est pas sant partie du front populaire. 
à moins -te vingt kilomètres des quar- D'autre part, la conféclération gene­
tiers du Sud de Madrid et dont les effets raie du Travail a bénéficié aussi des 
sont destinês à être surtout d'ordre mo- nouveaux changements intervenus dans 
rai. Rien de plus énervant, à la longue la composition minîstârielle. Ainsi, qua­
- on l'avait bien vu lors du bombarde-

1 
Ire ministres, dont notamment celui de 

ment de Paris par Za "Bertha" - que des 
1 
ia Justice, sont dévolus à des membres 

obus tombant inexorablement, à inter- de la C. G. T. 
valles réguliers , sur une grande ville. 1 Dans se• déclarations à la presse, M. 

Ajoutez à cela l'action de l'aviation : / Lariro Caballero a affinné sa confiance 
" la capitale, dit une dépêche de l' A. A., dans la contre-offensive des irouveme­
fut survolée hier presque en permanen- mentaux. 
ce par les escadrilles nationalistes". 

C'est le martyre de la grande ville qui 
commence et de part et d'autre, ses tor­
tionnaires sont des Espagnols, des fTè-
res ! ..• 
FRONT DU CENTRE 

Paris, 4. - Les avant-postes 
tionalistes ne sont plus qu'à 9 

des na­
kilomè-

Ires de M3.drid. 
Suivant certaines 

«bataillons de fer» 
nementale auraient 
Parla et Getafe. 

infonnations. les 
de l'armée gouvf't· 
été encerclés entre 

Le comn1uniquP de ~ladrid 

L-::s appels du parti 
communiste 

Berlin, 4. - Le comité central du 
parti communiste a tenu hier une réu .. 
nion en vue de fixer les mesures à pren 
dre POlD' <.sBYet' d'Ol'iraniser la défeti­
se de 1,. capitale. Le poste de radio Ma­
drid a lancé sana interruption, pendant 
toute la journée, des appels aux com­
munistes polD' les inviter à rejoindre les 
défenseur• de Madrid. L' orirane com­
muniste cMundo Obrero», éait : cll 
nous faudra beaucoup de couraire par· 
ce que le danger qui nom menace eat 

Madrid, 4. - Le irouvernement corn 1 très grand.> 
munique : Suivant les informations recueillies 

«Les trollpes loyalistes entamèrent par les cœrespondants allemands au­
une vi2oureuse contre-offensive au Sud près des prisonniers captwés par les na 
de Madrid. tionalistes, 1.600 instrucl:etrs soviéti-

L'aviation gouvemementale se livre ques se trouveraient dans les rangs des 
à une intense activité. Plusieurs con- fonnatioru autolD' de Madrid, où il1 
vois de camions portant des insurirés, ont établi 1me diacipline stricte. 
ont été bombardés.• • 'J'IJ' 

AL'ARRJFRE DU FRONT Londres, 4. - La «MOl'llÎna' Post• 
'J ;.1 annonce l'arrivée à Carthagène d'un 

Le remanie1nent irroupe d'officiers de marine 1oviéti-
. • , • 1 ques pour prend.re le commandement 

ni1n1stene de la flotte irouveniementale espairnole. 
Madrid, 4. - Le remaniement mi- Il y aura désormais, affinne-t-on, au 

nistériel. Que laissaient prévoir le voya- moins deux officien soviétiques à bord 
ire de M. Azana à Barcelone, ainsi que de chaque unité espqnole, 

f 



2 - BEYOGLU 

La guerre moderne La Turqui" jugée à l'étrauger 

La r~.mme.doit-elle .se~vir .~n Ankara vue par un 
prem1ere llgne ou a l arriere urbaniste français 

du_!E~t? l 

LA VIE __ _.. ....... 
LE MONDE DIPLOMATIQUE 

Pour les morts <h' ln grando 
IJUtll're 

La femme - soldat est une ques­
tio11 de brillante actualité. 

Mme Suad Dervis, clu " Cumhu-
1 

riyet ", a procédé d une enquête 

-·-Un archttecte et urbaniste françats Ce mati~,, à l' occaai.on de J' ann:ii:er-
de renom, M. I. H. Lambert, ment saiTe de la victoire du 4 novemb..,, 
de publier, dans la farneuse revue 19 18, une messe a été dite à la cha .. 
parisienne d'architecture, " La Cons- pel1e du cimetière latin ·de F erjkëv, à la. 
tructlon Moderne ", une étude ex- mémo· e dee 'lnorts italiens de la R"fande 

trê1ne1nent savante et intéressante sur guerre. 

LOC1'LE 
de construire deVant lia halle a.ux pois· 
oons est sur le point d'être ru:hevée. Il 
v en. avait une, au début, mais elle avait 
été dttnolie ensuite. Or, r e~ence de 
9iix ans a déJnontré que la maru.puiation 
du 1PO.Îsson à décoruvert comporte d-e 
mUltiples inconvénients et ,J' on a d·écidé 
de .reveniir à I'ar111cien système en 1e­
constiriuisa1J1t le. hall cOIU,vert. 

L'hiver 19 3 6-19 3 7 
sera-t-il le plus ïroid 

des hivers ? 
M. Joseph Ca·ssiétpée vient d' &:rire 

un !Lvre : « Le gmn d Hiver 1 9 3 6-
.1937 >. dans lequel il déd.are qu<> l'hi­
;ver qui « arriv.e à grands pas > ( évi­
d=mentl) sera l'hiver le plius froid 

Mercredi, 4 Novembre t 936 

REFLETS 
CONTRE LE BRuiT: - Non seulement 

les automobUistes n'ont pas le droit de se 
servir de leur klazon. mats encore les 
piétons imprudents qui pourraient les 
forcer à en faire usage seront passibles 
d'arrestation. 

Voilà, certes, une décision énergique ... 
mais elle a été prise à Ha1nbourg ... 

auprù de nos soeurs. f 
En voici les propos qu'elle a re-

" Ankara kamâliste, son équipement L'amhas..,deur d'Italie et Donna 
architectural et son hippodrome ". B:anca Gail li, le ·cQnsul général et Mme 

L'ENSEIGNEMENT Que nous ayons connu deptJi.s un siècle. 
M. J. c-..;épée c:Mcl,,...,, en effet : 

La police hambourgeoise déclare d'ail­
leurs, que cette méthode obtient le~ meil­
leurs résultats ; les piétons sont de plus 
en plus disciplinés, les automobilistes plus 
prudents et l'énervement dans les rues mo 
dernes un peu moins exaspérant. cueillis : Il 

Un petit ..Jon. 
Cette étude, fort minutieuse et de Armao, 1'attaché militaire, colonel Les cours à la Facull(• <le <froil cL'hiver durera 68 joUJrs. 11 commen· 

LE SORT FACTIEUX. - Dernièrement, 
1'ne usinier de Lina, au Portugal, fut mis 
en faillite et ses créanciers à qui il de­
v~it plus de deux militons s'aperçurent, 
helas ! que les biens du pauvre homme 
n'attBignaient pas /J.uit mUle francs. 

Au miilîeu, une table recouverte d'une 
dimwntion considérable, mérite d'êtr• B~lione, ainsi que toutetl les pertonna ... 
lue e11 entier. Mats nous nou.s en lités de ~ colonie italienne ont assisté 
voudricns de ne pas publier quelques- à la pieuse cérémonie. 

A la $uite de la d&:JSion P<>rtant à 4 cera ~nt Le 30 d&:~re 1936. 
poll'r se terminer le 7 mMd 193 7. 

all'ls la duTée d'.es: coUTs à 1a Faculté de cotrvertu.-e rouge. 
No.u eonunes assise!' autour de la ta­

ble sur laquelle e•t placé un journal. 
Autour de moi ont pris p1ace des 

Jeunes fifleS> qui conunentent un arti­
cle peru dia:ns la J>Temière -page du 
ioumal. 

uns ds ses p4S8ages les plua essentiels.1 ~ :si. 'f-

ils donnent, en effet, au lecteu D~manchc dernier, euivant une pieu e 

« La iournée~record dru frM sera le 
dr~it, le dprrog.ramm~ .. devant être ap-pli- 7 janvier où le therrno.m.ètre de.cendra.. 
Qllle au.x eux premieres classes de cet· _. _ c · .. 2 6 d ' . . . b" , . ilit.OS nais ampe.gnes JU9QU a egries 

étranger, qui aimerait à se faire une tr,aditÎorn, des couTonnes ont été dépo­
idée d'ensemble de ce qu'est la mo- 6ées au nom du consulait d'Autriche en 
derne Ankara, la pouibiltt~ de se notre ville, IP81I le aon.oeiller ~e léii:a-

te 1n.9tltut1on .su ira necell9ll1rement cer- d d • 
· od"f. · L __ J_ d 1 au- essous e zero. ta1nes m 1 1oabons. es. UIQU!Ces u mi- T .~ t. · 'I d . , , , c OUl ... e ois, 1 Y aura eux courtes Les créanciers ,qut n'auraient touché que 

des sommes minimes, décidèrent, alors, de 
tirer au sort les huit mille franca. 

mstere n etant pas er>core p.airvenu• à • · d d d • 1 5 · d 'b d .• ; • per10 e.s e ·ege : J0\111'18 aru e ut e 
ce pro.,os, le rectorat a aolhate des 1ns ianrvler et trois jours .a.a début de fé­
tructions. 

/aire cette idée : tion, M. Von Winter, SlS" les tol'Tlbe-9 
A chaque eexe aa f<m<:tion 1 Réalisation du plan d' Anka"a cleS soldats autridlriens morts au cour& 

- Non, dit l'une de ce<1 personnes. Tout d'abomd, l'effort porta sur l'a•· de la guerre générale en Turqtùe. Une 
ie ne 9uie pas d~avis que la femme de- ,sainis~ement du site urbain : premiers d.éJégation de )a colonie autrichienne as-
vi.enne :eolde.t. r t.Nillvaux de drain.age, asséchement, ter- Bistait à cet hommage pirofœi.dément 

Une de se.a camatades lui réplique .ra.· ement. amendement des solt, pre- <>ymbolique. 
Vedia, tu fais des études de mières plantations, régulaTisation du l,'bommn{Jl' <lec- ollicif'l'S de 

droit, défend donc ta th*. cours de l'ln=esu et opérations d'élim1· l"•Emden• 1111 :\101111m1>11t 
- Pour ma part, TeJ>_rend-eLk, il me r>ation de _ ;e~ marécages. j ile ln Hépnhliqnt> 

semble que. dans la we. chacun em- Une fois 1 assiette de la future ca.pi-
bl'Mllte )a can.ière con.fOŒ1'D.e à s~ ap- tale améliorée en gros, on fait ap;::>r-1 aux Une délé!l;catii.ion .des cadets et de& ma­
titOOes. Aut.ai. La f~e ne peut pa technlciens étrangers pouT le tracé du telots du croiseur--éco'le Emden, dirigée 
en cho•ir une, pour laQue'lle elle n"a ,plan. pair le comana.nda:nt du naivlle. le c.api­
absolument aucune disposition. Du mo- Parmi les sugg~tione de ces techni- laine de v.aéaseau, Walter Lohmann. 
ment qu.e la nature a divioé lea êtres hu- çÏens, celle du profeoooeur Janaen, de • &t rendue hier à 1 1 heuree à La pla­
m.a1ns en deux sexes, il s'ensuit que cha- Berlin, semblent le mieux c.ad1'er avec ce du T a.ksùn et a. dé!Posé une Rerbe de 
cun d'eux a d.ea .devoirs nettement éta- le programme turc et les po ibjlîtés fleur.s au 1pied dru monwnent de la Ré­
blis. de l'heure. L'habituelle coonpo.ïtion des puhl:que. La fanfare du bOJ'd a ex.é<:u-

Un cl.es plus in._po.rtanta pou'f la fem- pface.s de grande circulation et de ra'!- té la marche .de lïnd,épen.daru:e. 
me con iete à deven.iT mène. aemblement dans le ca.dTe d.e vastes dé-- Le consusl gén-éiral d'Allema~ne, M. 

Or. tme femme-B<llclat qui prend ·ploie'fll.ttlt"l d' arch~tiectu!fe somptuaire cè- Toep.ke, assi-Stait .à cette m.&niJestation, 
une part aotive à la gueirre, 'J)erd beau· .de, ici, le 1pa·s au principe d'un am:ple a.près quoi le ooonmandant Lohmann a 
coup de ses particularité.. comme par réseau viaire à croisements simples. aip,posé sa s.iignature au livre d' OT du 
ex.emple, aa dé1ilcates1e, sa bonté, etc.·· ~ans places circukiTes, continué paT monument. 
Elle sera peut-être plu. courageusca, les éléments suivants: 1 LE VILAYET 

A <1111 nppartiPnl le terrain de matis le cOUJT.aige n'est pas une ~s Qua- D'une paTt, une .1.a:rge avenue princi­
lités que ron recherche chez la fem- oale, trotte central de to1u les &:ha.~lleS 
me. interurhaina. futurs Champs-Elysées ou 1 l'o~suairc li"E<lirrwkapl? 
Mêmes droits. mêmes devoirs Unter-den-Linden pat son animation na- Une action en justice .avalt été en · 

Une autre jeune fille, ac mêlant à la tionale. ma· à traoé n()n rect;ligne et trepœi9e. on le ·sait, PM c.ertaiines per­
canversation. dit: • .en s"adrease.Œ att cer- .90UPlement infléchie SUT 7 kilomètres, sonnes qw rf!'Vendiquent dee dToita de 
c• : du nord au sud; d"autire part, les l'ran,,.. propriété ~u:r lie temain de l"oeauaire des 

_ VOt.19'.0 meeclemoiseÜ:es, voua de- veraales nécessitées paT les re]atjons morts .de la guerre, à Edirnekaipj. Une 
mandez. à être Lee ~les des hommee routièree df'! la capitale avec les vill.e9 commission é\ivait été char~ée de faire 
dans tous la domaines. Mais qtutnd tl .lointainee; enfin, le .r.éMfaru de!i con'Cen- une enQuête, d.ans le quartier, en vue 
s'aa:it de mourir, vous vous en sé-J)airez, trioues des quartier~ du sad, cour.ant 9'\lfl' d'établir le bien fondé de ce recouirs. 
préférirm: que les hœnmes aillent seuls les hauteur'\, et la ceinture nord prenant Le ra1pport ,qu'elle vient ,d'élaborer est 
à la guerre. du Corrservatoire .de mU6iQue pa.?' M. de nature, ia.ffÎ11m.e-t-on, à démontter 

f\1aj8 une élève de l'école de méd-ecj .. ,hi\ute ':allée d~ l'~ncesu et. aprètl avoir la totale inanité .de ces -prétentions. 
ne réfute cette assertion : de99erV'1 les Quart'te:rs nord, venant se Lt· ()l"é~i<l~ul dt• la C()lll1nisSÏ()ll 

- Pa9 du tout. NO"..LS .ne laisrso!ls pas cmder. à l'aérO"pOrt, aux tmnaven.ales 11'i11spPClio11 ,.lu llli1ti!»lè1•e (j4• 

1 .. hommes seuls devant !.a mort. Nous nrécécler>fe•. 1 l'lulérieur à l~tnubul 

Ln nouvelle méthode <l'ensei­
gnement <le l'hbtoire 

On sait qu'un.e nouvelle méthode se· 
ra aJpp)iQuée daI1'3 1ea écoles, à PftTtÏ'f' 

de ,cette a.nn:ée. en .ce qui a trait à r en~ 
ae~nement de l'histaire. En. vue de 
donner à r enfant la conception exacte 
et -c~lète de la continuité des temps 
et de la solidarité qui lie l'individu awi: 
générations antérieuTCS, on apprend. 
d'aiboro a.ux éc.ollere leur i>YO!PZ'e histoi-
11e. celle de leUI fauni)J,e, 1>uis celle de 
leu.r villa<!ee ou de leUJT vilile. Ce n' cet 
qu'ensuite QU· on abordera l'hlstoire na· 
tionale prOipTement dite. 

>Afin que cette méthooe 1puisse don­
ner pleinement ses fruits, il com.rviendra 
cf' attirer l' a'ttention de l'enfant d' ab<>r<I 
sur les époques toutes proches et de ne 
iromonter que grad.ueilemernt vers leS 
.époques plus lointaines. C est pourquoi 
on .enseignera d'abord les faits des 50 
dernières années, révolution et la ré­
volution de notre ipays, pour aborder 
ensuite l'histoiTe tt.m:rue proprement di­
te et ?1eanonter enfin à ses origines loin· 
taineS. c· est. en .somme. une méthode 
diamétralement opposée à celle de 
renseignement des faits d'après l'ordre 
Chronologique, jusqu'ici en vigueur. 

TOlllotes les ind~:cati001ts voulues au su~ 
jet de ceMc ~fonne ont d.éjà été four­
nies par le ministère a'UX instituteu.t8 
primaires. So.n ,aa:iiplication, c.ette année, 
d,antS r en<;eignement élémentaire, aUTa 

le. ca~tèl'e d'un casai. Les 'Professeurs 
devront, tous le,, trois mols, indiQuer 
Pa.Y lin rapport au ministère les résu 1-
Lat5 qu'"'Jls atrront Qbtenus. 

les envoyons à la défenae de la '!>&trie. Equipement architectural M. Tevfik Talât, préoicknt de 1 corn 
Je ne euis l>a6 d' a.v>s de fall-e de la fern· . . · · d'· d A li J ,>·c(' <le OO"alf.iÇi 
m.e. un .,klat. Mah ai 1a p.atl.TÎC' a be90in ,~ c.e nou;t!'B'U te.i;it01re urbain a: mt91Uon .J»pection u rninHtère de .: u 
di!! noe services, je !JI.lia prête à aocepter l m.ena~e. ~ 5 .fio plus étendu que cel\u1 l'lntérieu:r, vient d"aTriver en notre ville, A l' ocoa:sion des fêtes du 1 3ème an· 
n'imJPortC Qô.cl emploi que r on me d~ ~e l .am:1enne. An~are,,. eah oorrst~ où il compte contrôrler Je fonctionne- niver.saire d.c la République turque, Ica 
. . • l' ., -'-- L--t t1ons ac pourMI1vent a un 'l'Vt me accCJe- ment des divers servie.ce dép.en.de.nt de é)è~ diu Jycée de Bogaziçi ont OJlta-

:SJKTlerazt a C'?'JeTe au 1nn1 · ; ce départem.ent. 
'ous aavoM toutes que dans les .:re. ; nisé deux aprè~midi. L'assi9ta.nce de-

guerree modernes les .,,,.vices de l'arriè- Si la construction des hab1t•IÎons Une ~!'C(ÎOll •le la mobilisation meura eous l'enchantement des heures 
re aont de.a plus importants. f\1ais ni collectived ,,ou indivi~uelles est ~ti:e- 1 au \.'Îlayl•t agréables vécues ainsi. 
mat.érjeJlemen•t ni moralement la· femme ment ;poussee pour faire face aux besoins Une section dite de la mobilisation Après la marche ·n.ati.onale et deux 
ne peut manier des ia.r:mes. .d" ~ne poipulatâon aya?"t pre!'qlle tri· a été créée au vil:aiyet d'IstanibuJ.. La di- déc:laanationG, -0n a revréaenté r o.péret• 

- Si une loi ad hoc est promu!gué.o. jple. ( 1 ) . e? 12 . ans, c e•t .~ans le cl<>· >oction en a été confiée..., kaymakam re cMadame Chrysanthème•. 
j"estirne pour ma part. que la fem-lm .. 'linr. de lar1:hitecture officielle qu"ilp- d,e Develi. Le même service s'ocQJl)eraJ Sou? 1ee lumièrea !Jla, r09e pâ], ble~ 
me J>

_:. .i--·en.._ •-'--'-t, affi'r-• pa_ relt surtout. r effort réa. lisé P_ ar !a na.- '- d 1 la ... u.. <JCV ... utCJlll ....... dt> egaJ.Cment e a protedti.on anti-e.érien- \·a-it ~ ir, jaune, îes àa:nees et les chan .. 
impérieusement une autre je'Ullle fille. J hon 1K>llS la v~ourcuse impulsion ses ne et d"autres fonctions anall<>tRUe~. aons ,ont c.réé unie abno~ère d~une al-

- M•'• '-" r;....,.,. ·1 une 1'eune, du chef•. J 1 I' 1 1 1 l' ~ IW -r-™" ,\' ( 11'1'(" cor ( ,. Il Stalr"lilJlll' egresse PUTe et inno<:ente. L'orchestre 
dan Ol)pOSé, la femme étant délicate Sculptu•e monumentale ! à Istanbul guidant, les élèves ont daneé avec une 
paT sa nature ,même ne peut pas faire Le caractère architectural de cette souipleue étonnante. La ,gentillc66e des 
un métier '""'8Î rude. ill d 1 . . d Le directeur général de la stati•ti· --' '- ' . __ J· 1 d 

U d 
.,_. cl l . ..1_ v e est. nous venons e e voir, o- QU-e M. MulitaT est ar;riv' ..... ~ th """'e.euTat M receipt1i0n CU!llCIWl e e 

ne a.Ille' il!illt enten re e po1!1t uc · ; 1 • d · ' ' e UiY&An - ier M l d' t H.f. T f"k 1 · ' 
d 

, · · mine pair une vo on te nette e srm- en notre viile . Il veiller , ] · e Lrec eur 1 iz f!V 1 , ont a1sac 
vue ~ epouacl . 1 l' . ' . r "t' J_. la . 1· . ' • a a ce que eo l'impre•SÔ<>n 1a mellleure et la plu· du-

• , • A , P 1C1te : 51mp ici e uu P n. annp teitc 
1 
en.r~iflrettnents d·t'J9 services de la sta-

- Voilà Wle drole de mentalitc. de• façad.,., ne tolérant à oa di.ci- tist;,,ue d lr "l . , , rable ,pann.i l'a.ssistance. 
d · · d' .,, d br' 1 1 J ..., e no e v,r.i. e soient exceutes 

quan •agit cure et e lf{Uer e_s pllne aucune atténuation décorat!ve, au 1· -·· le 1·our. L f 
f 

' 

~w• e trans crt à A 11 kara '1t• l'Eeole 
•U frageo, nous ne soufflo114 mot. Ma.ui Cette discipline n'exclue cependant 1 
quand il at question d'être soldat, n<>us pa.s la pl tique lioUl,pturale qw, mani-- Ln 1•évision d•·s e1>rtif1cats des Sciences Poliliq11t'S 
,ditcuton. Pourquoi et.ceptons ~ nOU'S 1 festéc pour lia première fois kt dans Let (f('~ VCtlV('S tt f)l'IJh~ 1 llr1s· c· d . 1 1 d Sc 

1 est ema1n Que ·éco e 1 es iences 
un d'ito\.t i>:°htiQ.u-e ~ec p.'Le.is;r, a~O'?"S due Monum.ent au Gazi, ge trouve dans lei Au·iourd'hui co.mmence la revision 'Politiques sera traneférée à Ankara. 
~ t~1verson& a prapos d un e- Monument à lia Sûreté Nabo11'&le, éle-vê semestrieUe d-- -rtifi· ... ,,..__ sw'v t 1 A 9 h 1 d von· '? t f d d' . . d" d 1 _,, """. ....._U!I an e cures, es iétu iants se rendront 
' /U . 

1
.au on Wl rrurorr eaiu, ans uii numéro d' ordTe des retraités veuves et au mon1.1mt."ll.t du Takslln 1pour y dépo-

ne !<'une fnle, frêle et toute r•i.f. .parc public au centye de !... ville o~heli~ ayant d ·t • ' · nd J }a, :le . , . ; ...... ·- TOI a une pension. •er une oouTorme. A cette OCCéLSJ'On, un 
p.re a ot~ 'PflrO : 1 Lee rpro1el9 a 1 etlltd.e. les maQUe-rtes Elle dmera jusqu~au 21 COUl'ant. a.nJcien diplôm.é de l'éco.le piononcera 

- VoYez-tnoi don.c, dit-elle. Suil'-je QUÏI no1.11 e. été donné de- voir, ma.r· 
f 't « u _ ' 1 d ' -'- LA MUNICIPALITE un discours auquel •éJ>ondm un étu -
Ill e pour <are eonmt ' <1uent ans le uoma.ine ,,...~tique une d. tant au1 norn d.e ,.-ies oa.rn.a.z-aldes. 

Malt la dloc:uoaion dévie queîque peu éovolution ,r.,.....rquable de la jeune Eco- Les abattoirs et l'llllflôt sm• 
P

..,. J.. --'•e. l 1e Turquie de Scuh>t1>re, manif .. tation Les étu.cl;.,.nts semhar<:iueront ensuite 
- le l>éndice • 9 h 45 H d Sera-t-elle c artilleiue '" d' é<: tante vllalité l<hez un peuple qui, a euiea pour ay ampa\I& et quit-

.inf'rrmière ou bureaucrate ? }ongtemp tenu à r éoart des principaux Le mionistère des Finances a comm.u- teront k gaTe à 1 1 heurCSt par train 
CeTt.aines de cee jeunes film veut nt mouvements artistiQue~ de l'Occîdicnt, ·niqué.~ .qui de droit .QUle ~~ a.battoirs 1 spécial. 

être employées dans l'artillerje, d'autJ"eS .s·attaque aux . .grandes oeuVTee de pias- txploites JJlllllll' les Mun.i.alpa]1tee ne •ont 
PJ1êfèrent aervir dans: lei!& services de la t:Que monumentale et s'y exprime, d'en- pas soumis à l'impôt 9111' l• bénêficea. I LA PRESSE 

corr~'91<:e. trée, en fonoe. L••s ordures ménayères Les journaux lie province 

Une Mi>diante en phamaae veut, à Coneluaion 
tout prix être affectiôe au corps gnitai· 
re. 

Mais QuelQu·une s'indigne : 

- Vous déom!z, la plUJ>a.rt, de• cm· 
p]oi.s à l'a.Trière du front. Cela veut dire. 
ni pltrs ni moins : de&erter 1 
Le mot de la fin 

La dÎ!lcus!Îon sur le thème initial re­
mend de nouveau. 

- Pourquoi 1a femme ne devien­
d rait-ene pao sold<1 t ? demande tme 
,jeune f1 le demeurée silencieuse i~qu'a· 
lors. Prétend~e qu'll Y a des ra'eons phy­
.eiol~que oui 9y oppo§ent, équivaut à 
affirmer qu"ene fuit et qu'eTie a peu,y 

Jlle lia guerre. Or, de tout temp• et UT· 
tout au cours de la guerre de l'!n.dépen­
dalflCe, la ft-mme turque a prouvé qu'il 
n'en cet pa9 e.i.n!!ri, S'il y a· une nouvt"lle 
p;uenre, elle doit aocomplir 108 devoira 
qui Mu.î Sollt dévolus. 

Une dhûniate arpprouve ce 1ang'age : 
- Tu comp]ètement ra...on, dit· 

elle. 
La femme ne peut, •ns doute, porter 

le fu 1 et prendre Part à d.., com­
b.wts. Mai. lie peu.t ~er une place 
~eVée dan• leo a.ul!res ,domamea. 

J'étudie .i.. chimie et 1 .. gaz aaphy· 
xiant.. Si j'arrivai& un jour à trou.,.er 
un pot&on qui .oit rooérieur à ceux oue 
l'on 'flll$>1oie, n'a\Jirai - je '?a• accom· 
pli, ainsi mon oiz d.e triote ~ 

Suacl DERVIS. 

Lorsque ces iCT'an.ds en embles, <:om­
.positione harmonieuses dans les trois di­
men,&jons et singulièrement représenta· 
tive., 'Pil'T leu"T audace équilibrées de 
cet art a.i ~l qu'est !'Architecture 
.sportive - seront ainsi terminés, lors­
<1ue la ville, ou tùlée à la moderne et 
<iotée du weocl confort urhain, aura at· 
tiré à elle la population qu.e pel111\ettent 
d'envisager l'ampleur de son plan et l'a­
ménagement d.e a.es .quartiers d'habita­
tion, Ank.atra, avec ses min.Atères, insti· 
tuta, édifica publica, parcs de 91>0... et 
,d' amén~ement, stades - o.rganes de vie 
1Politique, e.dm.inistraUve, écono· 
.miQue et cultur~lle, de vie moderne 
et cportive, - C:Ü.poaera d'un équipe­
ment architectural .complet qui con -
tribuera lar11:ernent à la pla.;er J)<lrmi 1 ... 
.métropolee de création .récente les 'PlUIS 
heureusement dotées ;pour remplir leur 
rôle de ~itale de grande nation .. 

D'important. .concours de peuples a' o· 
pèrent d.éjà en ce lieu.. hiec en,~o.re 
abandonné à .on lGUrd IJIM$ê et à M 

solitude. 
Demain, dans <:e nouveau maTChé 

vers l'est .des valeur·s internationales. 
des foules pouTront veni.r ici d'Orient 
Asi.atique et d'Occident conftonter leuys 
activité en tous dome.in.es et, dane des 

( l ) Cette poJ>Ul..tion, en réalité, a 
.presque qwntuplé (n.d.l.r.) 

La construction de la route allphaltée Notre oonfrè•e le Kilis, paraissant 
.ayan·t ,pris 1fin, 'les oairni.ons jetteront, à .dléWls Ta viile dont il /P()Tte le nom et 
\POlTtir de demain, les ordur• mbtallè· Qu.i e6t, pair le fo.rmat, le plUB petit jou,-.. 
l"N à la nouvelle sta.t.Ï!on q\ZÎ y a été 1 na•l pa,raiesant en T ru11Quie~ vient de fê-
c-réée à ce~t• fin. On y tranaipoyteca lter .son 1 5ème anniversaire. 
,.u..; celles qw avaient été ietées aux A ce pœopo 1·1 b d J_ 
bord d M 'd' k" 3. est on "' renw-e 

a D' • e "'" te rJ:Y·. , h , hoonmage au zèle éclairé et désintére'6é 
~u~re '~bot, •

1 
umr:""" ""l ~f "'.om- et à l'abnégation avec ]eaquelles des in· 

menc<r a .... .,. ,.,. e tpro)et re •fi a la tellectud. d~ · 1 1 ' · tl · . ,.. • Q.t JeWles gens l>OUII' a pu-
cr....t1011 e atatl<>ne• àane la vil~ me· ~aT't ,,., oon6• t • la bL- · d • 1 ,,... • --.cr.en a ,pu w.c4l10n e 
me. ou dS ordures aeront concenu-éea fewlles ré,.,. ·1~.J · l' ,.. ; , "' .,,.._ e. qw TC!Inp i.ssent une 
pour erre lrasuoporteee de là hora de la tâche es5ent1'ell f d ,_ diffu 
ill C · d . ,. . e en aveur e lllL -

v e. es stabons 90nt e petits bah- 9 •10n de la ltvr d j 
~ ~ · d ; icu e ana e paya en en-

mel?t~ edn toi~ arme, a , eux .et&2CS, au tretenant Je publiic de province des 
m. teu e&Que .. est place une porte en questions qu·1 1• t • -• t ~'- t t 
f L "--- -·- · 1 ' 'd n er-en =oc emen sa 
er. e11 O<JUeUJ"• 1eteront ea resr ull ~tite =tr•'e Il 1· t•ch · le d ; . ...-- ,..... · Y a a un.e a e .qui ne 

par .HCon etave et ,Jee CB11Uona lee """'Urait être " 1 ·",_ · -.... 'I'ettnp"'e JPliltT es ru:ur1ques 
~ont au premier, p&T cette Pot"- de la. cVie en Province>, que publient 
te. pour les transpooter à leuir destina-tion. toua noe .princ.i.parux ieonfrèYea. en langue 

La halle aux poissons 

La salle fermée que l'on est en htlin 

com-pétitiocna 8Portives, leura f0it'Ce1. 
A une douzaine d'anné à peine de 

.sa fondation, l' Ankara kaanâli&te nOollO 
apparaît déj' telle que l'a voulue le 
chef qui, après avoir libéJ.é oon peuple 
et rudement 1eforgé sa struetu.re et son 
esprit, a pris en main sea destinées : une 
capitale moderne, v~ritlltble in!trmn,nt 
.de formation .et d' i!duoation de la race, 
jh:itrument bien en ma.in au &erVÎCe d'une 
volonté lucide et oam.s défaillance. 

Parmi ces confrères de /Province, il 
en e9t Qui ont une .amcienneté Que leuT 
envieraient maintes feuilles de la cap~ 
tale. Le doyen de c.ea j oumatix est 
1'Enurum. un hebdimlad.a.ire qui n'eSt 
pas Loin de fête!' son 70ème ann:iveroai· 
.:e. Le Diyarbekir eat à peq1 WH dans 
1e même cas ; c'est aussi un h.obdoma 
dtaire. Les helxlomadaiTos Buna, Ku­
tamuni, Sivas, 00>t plu. de 60 ans d'âge. 
Le Babalik, qu> parait quatre foie .1>3T 
semaine, a 25 ans d·existence. Le do­
yen des quotidiens de province est le 
Yeni A.ir, d'Izmir, qui~ 40 ano. 

vtrrer. 
A ce ,sujet, parlons un ipeu, ia.u· 

jourd'hui, des hivers les IJ>).iu rigou­
reux que nOJUs ayons traversés - nous. 
ou nos parents. Le « Guide d'lmrnbu.h 
nou.i:s fouTnÏJt.a à ce P'fO'pO.lf toute la do­
,::umentation désirée. 

Le " gros lot " revint à un créancier à 
qui l'usurier ne devait que deux mille frs. 

Ce doit bien être le premier créancier 
qui ait gagné de l'argent dans u"" fail­
lite au lieu d'en perdre ... 

A BAYREUTH. - La semaine commé­
moratroe de Liszt vient d'ttre célébrée à 
Bayreuth sous le patronage de Mme Win­
fried Wagner. 

Quand la Corne d'Or est gelée 
QuaiQue plaoée sous la même latjtu­

de que Naples et Mach-jd, notre vme 
eet loin d'Mto~t la même tem.péra.b.rre, 
1Vu sa proximité .de la mer Noire, Qui 
Jui envo:it des vents froids. 

Le principal spectacle de ce festival fut 
l'exécution var le ballet de l'Opéra Na­
tional de Budapest de la " Légende de 
Ste_ - Elisabeh ,, que Ltszt composa, en 
1862, ,d'après un poème d'Otto Roquette, 
et qu il fit exécuter sous sa direction le 

Istanbul a eu de9 années de hoids 
jntenses., pendant ]esquelles ses eaux in­
térieures furent prises -pa'T les glaces. 15 août 1865, à Budapest. ' 

En 1881, le théâtre de Weimar essa11a de 
porter la légende sur la scène mais 
Liszt se montrait hostile à cette innova­
tion. 

Le leioteu,r parcounra avec intérêt la 
J}ste des rigueuriS cl:rmatériques, het1l'eu­
sement brès rares. 

401 Le Boophœe et la Corne d'Or 
Parmi les ballets de Bayreuth, ftuure 

le " Carnaval de Pest ", qui se déroule 
dans le décor d'une salle de danse de la 
capitale hongroise en 1867, et trots dan­
ses populaires tirées des célèbres rhapso­
dies. 

739 

753 

755 

763 

sont gelés ·pendant 20 jours 
Le Bosphore est compqète­

ment pris 'IJ'BtT les ~laces . 
Le Bo$l>hore charrie deo 
glace.a. 
La mer Noire, le Bosphore, 
La Corne <!'Or et 1a 'P<lrtie 
Nord de la m.ai.rmiara sont 
complèternen.t gelés. 
Les daux géllèrent à cent 
pas des côtes ; la débâcle 

BIZARRERIES. - Une Anglaiae, direc­
trice d'école à Hampstead, abrite dans so,. 
école de• e>~fants de cleu:t d sspt ans. Son 
système ûlal.calt.U oonmll;te à 'lad9&e!- 1\llre ce 
qu'ils vetldent, à ses pe~. Quant 
à les instruire, c'est le régtma du bon 
plaisir. S'installe sur les bancs et écou­
te qut veut ... 

des glaces de la mer Noire 
fut .si violente que les 
blocs, dont quelQU~S·u.n• 
é~ient S(ros comme det ice· Il va de soi qu'en ce qut concerne Z'é­
bergs, saccUlîllu'lèrc.ent, se tucle de: leçons, c'est l'anarchie totale. 
soudèrent et firent tme di- Les résultats d'1tne. tells méthode sont 
gue à l'entr·ée des Oa>rda- abracadabrants. Les élèves ns connats­
nelles, du côté de la Mar- sent ri.en et sont d'une Indiscipline par­
m.ara, comme .aru Bosphore, faite ; mais tous sont ébloutssants de 
où hommes e!'t bêtes pu- santé, ce que la directrice estime la cho­
rent marcher d'une rive à se essentielle. 
l'autre. Les murai!les de la Evidemment, c'est une tM•e 1 - Z 

~-.. --~~~----
Po in te de St.-Dimitri (Sé- ART ET ARCHEOLOGIE = .. 1~;~-~nd~:m:.ée_ LBS anjiités tle la 

92!8,934 La mer aruitour d'Istanbul r • d'Ad 
est prise par les glaces. re rr1on ana 
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1669 

1755 

1823 

1862 

1878 

d"Or gèlent entièrement _._ 
Le même phénomène se La r.égion d'Ad.a.na, qui a. servi de 
renouvelle. .centre- à différentes et su.cce9SÎve9 civi-
Le B()!llPhore gèle paTtiel- Jiisa.tion.s aussi. 'fiches qu"a.v.a.ncées, pJ'lé 
lement et cha;rr.e des gla- sente des vestiges inn-o=brables de cha­
ces. .cune d" elles, ce qu.i lui 1eonfè.re un in­
La Come d'Or, ainsi qu'une térêt an:héoJogiQue d~ IPT'Cmier ordrre. 
!partie du Bosphore, !'Ont Le mini•lère de l'i. P. ,. tiait exé-
prises par le.. glacee.. cutet dans cefte province de9 tra-
La Corne d'Or est prc"<!ue va,ux remarquables d'inveatigations his· 
complètemr-nt scclée. toriques et de classements, et CTOé le mu­
La Corn.e d'Or est en- •ée d'Adana. où son.t réun'· Les 9Péci· 
combrée de glaçon., et L~ llll(!n.s les plus précieux du trésO(I" archéo-
Bosphore gèle partielle- loiiiQue de la 1'égion. Avant de ieter un 
ment. coup d'oeil soi- les rlch- die ce mur 
Pendant La guerre turco- ,sée, nOIUi9 essa.ier:ona cLe Eair.e une no­
iru-Me, un froid intense rè- menc.liature - forcément incomptèt-c -
gne à lst.aonbirl ; Les borda des monuments a/J>J>mtenant à cliver· 
de kt 1ner aont gdlés .ses époques et qui ornent les villes et 

Les grands froids à l'étranger bO'llrgarlao de 1a P•ovince d'Adana. 
NOU9: trouvons, d"autre rpairt, les pré· Certains et les plu imPort.amta de ces 

ciaione suivantes SllJ' )es grand-a fr-0.icls monUtlllents datent ,de J' époque scJdiou­
~n f,,..,..,e. On >ema.rciueM QUÏ]s ne cid.,,et les mincip.arux S10nt lia &me.use bi 
,c.oiœ:ide·nt ipaa avec CCllX enregistrée en .bliothèque Dündarrî; r Agaç-Mescid. où 
nome pa~ : les wmceo de la dyn.astie des Ramaza· 

En 1' an 40(}, le Rhône gela complète· nogulha:ri firent lems prem:ièr"'" prières 
;ment ; en 547, toou.s les fleu'Ve.o de F1Wl- .a.près la conquête d'Adana"""" eux (cet 
i;,e furent """"' de même qu'en 82 1. .édifice qui date de 1390 et fut con~ 

En 822, pendant un mois. à Pari3, truit par Mir Ahmed., eot ""1laroua'ble); 
on put traverser la Seine à pied et en J'Lllu-Cami, mosquée construite en 
vo.'tuire ; en }'an 9 7 4, le tiers de la IPO· .15 30 par un membre d la famille 
PUJlation mourut de froid et de misère; .deo Raimazanogul,lari, Piri Bey • La mos• 
.les hiver. de 1124, 1133, 1204, 1218 .Qt>ée Y"'l!-Cemù, oonot'ruite en 15 1 7. 
fu>ent parti<:ulièrom<mt ril!-01Ureux. éR;ailement par Piti Bey, etc •.. 

Tous les ponts de Pa.rie solllt enlevés NOilD n'alVOnllt cité, ici, que lee 
pa.r les glaces en 1316 et en 1408. ll pl"" impo.rtatrlt<t cles monuments ancien• 
fuit si fro.id en 1408 q.ue l'encre gèle ,de la :rtêrion. 
.da.n.s les enc.ri.eriS - les écolier.s ne .peu- Quant au muaée d' Ad.an.a, il a éû 
vent 1Plrus Jédiger letrr'1 devoirs (et ne fondé en 1924, P8'f oon directeur, M. 
,.·en plaigne>nt 'J)aSI), Halil Kânul . 

Le part de Mai.seille, en 1507, est On Y a Cl!O>aoé cl.es oamres trou-
l>l<><1ué pa.r does glaces. et, en 1544 ;vées Ion des fom1les cle K ,_;,, ell 
.' outez ceci - Il fait si froid Que le vin .cm'tlainee autres de grande vaiew. U. 
gèle ciao.. Je& tonnea.ux et que, pour le musée a été en 1P81Ttioulier oonsidérable­
vend:re aux prartiou}iera, lee rnatt:ha.nds .ment enrichi au cours de !Cee dernières 
sont obligés de le tailler à la hache et années. et il oontient acbuellement 
de le débiter, morcea.u !PM moIQMu, non environ 2.000 pièces, dont 350 .,,nt 
c Ml litre >, maïa c à la. livre > : m- 1d'origine hittite. 1 

,lttl]ière faço.n. da ccour>ar> le vin 1 Le musée d' Adana eompOTte une 8eC 

15 70, 1594, 1607, 1665 eont deo chi- tion ethnOS1:NVPhique du plus hallt inté­
ven. t"1'ribles • et 1 709 - plluo terrible rêt, et qui est i' oeuvre du gou:verneur 
eneore : les fleuve&, be vin. le vi- .actuel de la 'PN>V'Ïnee, M. T"'"fik Hadî 
naigre gèlent de nouveau, lice cloches Baye.,;!. 
d.,. égl,see ee fendent si l'on en sonne, L'aménagement de cette eection n'.,.t 
leo récolrea eont perdues et la disette PH enoore complèterifent """'evé 
se fait sentir, plus ÇI1Uelle que iama..ia.. Elle contiendra 'UDe partie ipa,rticuliè--

En 1 795, le thermomètre marQue rement intéreMante et curi~. et qui 
21"'5 au..d.,.,.ous, à ?..ris : c'est la plus consistera d<!llS l'e:rpositie>n, dans l'une 
haes.e tempéra-et.Ire qui y ait jean.ais été d.es saltes, de trois tentes authC'!ltÎQuel 
,,b!'leTVée jusqu'.alors ; - 1 7• en 1830 de tribu. Oi>:uz, où figureront, pla<:.;. 
- 31° à Po.ntarlier, en 1846 (record .selon la manière habituelle, toua les ob• 
de France). ,jets wruel ayant appa'îtenu aux gens 

Enfin, les hivers- de 1 8 71, 1 880, ,de cene gr'!nde tribu 
1893 et 1916-1 7 ont été exx:essivement Des mannequir>o sel'Ont revitue d'au• 
aruels .. , thent.iq.- coetumes irnurulm. et fé-

s· n fait un peu froid cet hiv.e<. aon· .mmm de l'ép<>que . 
geons au froid qu ll a. fait cee année..- 1 Mais oe qui est la rich- princiP"' 
Jà : cela. nou. t<échauffera.. le du musôe d'Adana.. ICe sont les ad­

'. mirables pièces hittiteo qu'il contient. 
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------------11'!"1'1111111!"~~~~11\ V• E • t F • • , JE DEMANDE A VIVRE ce - qui rognr,,t, 1our par 1our, une vie r CE SOlll MERCREDI RU c 1 N E ET 0 1 LE Ie co11om1q11c e 1nanet1ere -- . unique qui ne retournera 1amab plU8 ! 
eu S O 1 REE DE GAL A __ j Combien de dhlrs étouffé• so la mo-

La plu• belle Yoill: Q Q R E l'llris-So1r vient de publier une lettre notonie rigide det chiffres et des fonnu-
du monde G R A C E M L f b · B t" L ) • d f b • t qui, je l'avoue. "l'a fait longuement ré- let commercial., 1 . , 

1 ,.. v k I R · I · l] a a rlC]Ue (( Ornon I)) es p atnteS es a rJCan S fléAhi'r. Une de ce• lettres ~·I, si·nc~es ou Combien de possibilités qui s u1ent et du J\lt•tropolitan Opera < • "tiw-, or . ,c ossigno mcornpara > e c •- ., 

d'• llne Nuit tl'Amom· • chantera RigolNto, 2 aetP< de la Bohème Sera-t-elle exploitée de bascules et balances pas, peu importe, n'en expriment pas me~~ent, /~ises ~~ns 1:i~fa.:;::~o1r ,de la 
el les plus récentes eh•u1'ons ùe son immense répertoire dans: l'Et t ? moins l'état d'âme de milliers de jeun., rou ne e es pe 1 ei s ns · 

A par a • Les IJ>Topriétaires des fabriques et ate- gens. Ce correspondant allonyme s'e•t fait 1 Il y a d~ par le ":onde, tant de choses 
\8' A R G H E R I T ~ On avait annoncé que la conct"Ssion lier~, de bac::;.e.u1eR et de bailances- ont en~ l'écho de tous ceux qui, plus timides ou d acco"!pl1r, tant d action• d entrepren-
Jrl(j, de fa fa,brique de bière « Bomonti > voyé une dll~tion à Arika-ra l)OUr se plus renfermés, remdchent chaque jour dr~ et l on rest.e là, ployé sous la médio-

( Parlnnl frauçala) 1 .-'lainche de ce qu'ils ont été obligés • . . . enté parce qu'll manque ou une volonté 
1 deva;ct bientôt prendire & et (}Ue le gou· ,... leur reve comme un chique insipide et que t f t tt u ê lé , 

1 Un film splendicle,,, 1111 merveilleux film d'amour, <l'~léga1we et ce 1 1 d 1 · de licencier 500 de !eu,... ouvTiers. l' d 't f · d t d' rop ore ou ce. e a,,..e, m me gore, qu vernement .aT ait s'occuper e son exp 01- on vou rai par umee e ant arome1 
1 musi1111e tians le "adn• ineom'>nrable des lilus beaux opéras. En effet, ~·près que cetote indush'ie d t t d 1 ' déclenchera le mécanisme et e préctptte-

t tation. ... e an e saveura , 
Retenez vos 11lnces pour la Soirt'< de Gala Tél.: "28" 1 Il n'y a rie'n .i,.; clkOClé encore à ce se fut bien développée dès la mr..e en • A l'<llllC<m!ore du Jacteu:r 'IW dmutndt> ra vers l avenir . 

....... •••••lll"mUliClJliÎmSIÎEl.IÎ"lilJÏIGm'lfEÎiÎllÎSilTi.AliiTliliÎOiiNÏilllllÎDm•'ÎI, •PÎIÎJiiliilXiÎ•••m•••I~ sujet. vi~etrr de la lai sur le système métri- qu'on l'allde à IIll)utti:r,écrit-ü,je 1'>éala:me.mol, ~l faut créer 
1 
quelq~e e~~e, PO';; sol-

~. Il ne semble pa..s, IOE!iPendant, Que }a que_. ces dernieJ"Ts temps, certains éta· que l~an m"&Me à viv.r.e ! Oh ! œ n'est 'PQD i m me ou pour u au ru. aque omme 
CONTE DU BEYOGLU voulait !>Laire. concession "''fueJl.e $0Ît relllouvdée. bliosemento ont réussi à impoTter de ]' é- là une mendicité ~ ma;., \JO ap- a dan• sa vie une tdclie à remplir - llM 

Brel, à l'heure dite, elle fut au lieu En loot cas, Je 1'11ix ,..,tue! de La biè- b:larlger 238, rpuis 500 baocules C't ba- pe1 v€1rt< œux qui pollI'mieat m'311der à seule, faite pour lui, rien que p~r lu•, 

Le rendez-vous du rendez-'Vous. rc M êfevé même en ,pr.enant en con l~ et or.t p.a'99é, en outire, une corn- j vivre même c:tangereusœnentt, côtoyer des que seul :l peut achever et dont Z accom-

Mais elle fut bielll déçue, c.ar à la sidération <les d.roits llJCQUÎttés au mo· inau1'!1de POU' 2.500 aunes qui sont en' r~u:.a. s·~~ M'(lC mW~-dif!!eul- r:::e~~~~ ~~~t:e~~c~e~~d ~~·:za ;:i~ll~a::e~ 
Porte-Dauphine, à cette heure mal choi- nO<Pole. r<> e. 'téll, lDl<la elre a.mre choœ (Ill:..., rouage d 'i dé lt d 'I 
:.-.ie, beaucoup cle mon.de 'P3ssa.it et r'e-' LJ est fortement question de lett ré- Natutrelli:!ment, ces ~ortaions ont, inifime avoir une ~ ne pas n mporte quel prl.%, ~ 1t e n ,m-

pas!lait... bi • d .duire avant ~" iocauper de la question f;~~O<le. ué le ma:""'5me dans la fab,ication; véeé~ en• soot.ant; tia.nt d& <)ésl!rv..'...~~ ~:17e p~;:,:. ~:z::::eu:ui' 0ff.~e~a~:I c'::.~ 
Il y avait 'en de l'autre côte e de La cocn Kl([l. ""' de P""'"""'tiés re!Ouléœ 1 Je Vu"""':"" m~rçant, le •culpteur qui a'est fait fonc-

Pa,. J. AHAREB. 
c· était une petite n:iersonnc cha.T· 

ni.ante. Ma.is d fallait bien la connaître 
Pour l'aii>préci.,r, CM Mlle Maaie Duva1 
n'avaâit aucun don de -sédw:tion Tm.mé­
diate. 

l'a'Venue. un, d=x. troio hommes oui Les 1ninistresduComn1erce En parcourant le raprort bOl!em.ertt S'ell'VJo° à qu<ilq\J(!' chose ... J :ii ttonnaire I 
bationna<ent, semblant attend.Te quel- 28 ~M• tnuit m'mbérœse j'ali ~·all1dS>t dè-

ou'un ou quelcrue chose, mais efle n'o- et de l'industrie néerlandais annuel de la ((Hollandsche sir'-;;;;' sovttr <1e 1·o:mU,,,,, lllWs aucune 10:i! ~~!t :~: ~:!~!~"i:~to~~et~~b~;,~; 
sait """' t.averser, elle aivait trop hriè- à A 1 B 1 U • N V 'éeh~ ne .se pré6ante ... > et de marcher droit vers notre but, c'est 

Les modestes rente~ qui 1ui restaient 
de la petire loTtune de """ parents lui 
évitaient de travailler et ce n~était pais 

un bien, calf le travail eO.t t1empJi Sel' 

hcut s d'ennui. apporté u.n intérêt nou­
v.eau à son existence, un remède à ita 
&olitude... ]gnorante ou :craintive des 
ol.aisirs vuJ1tairea. ~ seule distraction 
était, une Jais fPa.T .semaine. k concert 
classiQue où toute -. rrristesse intérieure 
s\~pa.nchait parmi le flot dies haTTnonies 
ITltrsicales ... 

vement Tegard•é l'inconnu du concert n (ara an ( nie • .» 1 Ce sont, avec 1 .. changements d'idéal bien cela qui motive de• lettres comme 
pour êa;e sûre die le reconnai>tre. L'objet tle~ (lfllll'JHll'lt'r!> Les actionnaires de la • Holland- 1 qu'apparient les chanaeme11.ts d'époques, celle que publie 'Paria-&>t. 

Pairm.i ces deux. O'U tr~ ~ommc~ qui 

1

, On annonce 1'·a:nrivée ,pr01::haine à Is~ sche Bank Unie N. V." ont tenu leur letJ mêmea rêves, lu même., recherches Une vie ardent•, plstn.e, débordante 
attend>aumt. de 1 autre cot~ de 1 ave- tanhu!. en mute poon Ank.aa>a. det mi- dernière assemblée ordiMire le 17 pa.rsionnées et vaines d'un Chateaubriand _ de saint, de eanaUle, de génie I _ est 
nue. il Y avait Jean Dormo1S. · · nistres du Commerce et de l'lndtiwtrie, octobre passé. ou d un Byron. mille fol$ préférable au train-train al>nt-

ll était arrivé là foTt en ave.nce. . ,.hollandais. A cette occasion. lecture a été don- Il y a toujoun de ce• volontés arcùn- tissant qui, dans un fourgon à IHliail, MUI 

n ~rvait nettement Temarque J)amu lis entameront de!s 'PO'\lil)al'lers ••U SU· née àu rapport pré1enté par la Dt- te>, de ces JOif• infinie• à'aventllTBB et mène d 14 mort I 
les paosants ·cette jeune. femme. à . la jet de c.crrtains projets figurant dans le rection Générale et concernant !'ac- a'élani Qui •e heurtent miabablemsnt, RAOUL HOLLOSY 
mise vo.yante et reche~hee, il a.vait bien second plan quinque""""1 indu.trie!. ttvité de cette institution financière chaque jour, à l'obstacle cruel d'll>le réalt-1:-===================;:;; 
cru un nstant r.econnaitre en e.lle .oo. Pe· iEn. outre, une wlut.ion dêiinitive sera durant le 22è1ne exercice. té impitoyable. Comme Ren• chez Iea Na-
tite vo~ne dru co~ert ; m~is quel.les donnée à la question de 1a commande des Il nous a paru intéressant de pu- tchez, comme Byron d Missolonghi, com-
dissemblances »USS'l, cett~ Jeune fille hateaux des ad.ministratiolll! des Voies biter la partie de ce document re- bien de jettnes gens qui veulent s'éva-

TARIF D'ABONNEMENT 

:t- ~ :f. ! é~ait en ?f!'Ull et vêt~e ~I .Sl~Plement, f ,maritim~ et de r cA.kary) aux chantiers lattve à la Turquie. der d'un vie trop plate, qui veulent trou-
Unc iaiprès-IJ1ltdi durant lraQuelle r-lle 1 d .aAlure 91 mGCl.este, '81 T·eservee. · · non ·t· h ~ '! ..J-~- En t·oici quelques passnnes essen- ver ailleurs, aoua d'autres clcuz et sous 

Turquie: Etranger: 

Ltq1. 
21!.-
12.-

... . , • . , . l . . rn.ar1 1.JJ11es œ a.nu.a:JS. -v 
&v.iiiit entendu une prem1ere :pa.rtie d or- .ce n eta1t pa.s a 8lenne.. j JI sera aussi question de r ()Ill tillage des tfels : une autre forme, la réalisation d'vn.e vte 1 an 
chestl"C, à r entracte, un jeune homm.e Hélas 1 !'heuTe pa898.It. Quratre hc.u- port de MC'l'Sin Eregli et Zonguldak. Le dévelQPl)Cffi,,nt éoonomiqi>e de la vraiment digne d'ttre vécue I 6 mois 

Ltqs, 
13.60 
7.-

1 an 
6 

v-int s'a9!'teoir dans l'un des fauteuil~ r'CIS et demi.e, cinq heu.Tes. 1
1L 8 d' '. t• d t •t' Turq~!Îe Ile poursuit r~gu'lièrement, ~râ- Combien de jeunea gens, employé& auel-- S mois 

restés vides à ses côtés. Jean Oormo~ regagna sa d.emeure1 a enoncJa 100 u rat e ,~.e .aux efforts inte.nsifs dru 'gouvernement que part - QSS1LT4nce. banque, commer· 1 __ a 6-
moi1 
moie. 4.-

- Mademoi•elle, s'il vous plaît" av.ait- un peu =blé d .. "" melad.TeOM', de de con1n1erce turco- qui, d~n• le cadTc qu'ij s'est iml)osé 
il demandé timidement, ce fuuteu1l n est !la malchance ... et pour chasser le SOU>- lui-même, fait tout son 11>o.ssiiblc pour 
occupé par persorme ) venir désagréaible, il chan11:ea de con- ja pona ÏS stimuler oe d<>velORPement. 1 

- Non, moll<.!leur. · · cert.._ Il tâche d' amiver à ce but en Dre-
1 1.. • l l M · D 1 ' t h 1 Les o-·ices d·--niers ont éte~ infO'l'-ucur"' yeux ,;.e renlcontrerent ,pus on- ar1e uva s.en re ouTne. c ez e - ~ • _.._.. mier lieu pa.T l'ind.ustrialùmtion, en vue 

111 ' • - , l d ---~ d · m'- de la dénonciation du trtaité de ~ement et 1a jeune i e ne put s empe. e ... pour re!)l'Cn<>re e e\lll e sa 1eu- = od<- rend.Te le IJ>RY" moins .dépendMl't de 
h d - nC!se tri~tement, mais -san~ révolte. car .commerce turco-nippon. l uf 

C Cr e TO\Ji$l'IT • • • L }' étran~.e:r :Pô\Jr es articles man >a.Cl\1-
0uand le conGert fut achevé. MaTie depuis lon11:tem.µs el!.., s'était rési11:n6• 1• On .sait que I.e ch_ ifrre d~o éichangeo • d I .• ., t 

d d ff d 1 l''* ont e~ .rnati-erC9 prem1ere-, son 1 
Duv.a1l se !eva et s" éloiigna 1e lon-g e à son c:Lostin e .a.cernent et de sol~tu- f tuJ1Co-1aspon.a1s etalent el"l'Vl!l'"on e des produits d11.1 pays mêttne, et, en se-
la rafllR'ée d.e fauteuils où elle avait été de. .million d·e Ltqs. 'i>a.r an. <'OM lieu, -pair r extension de l'industrie 
a~~1se. elle n'osait penser. cUe n' o~ f On annOllllCe que les pouriparle!'S 'POIJlr • ... ~ 
e pérer que ce colloque muet pût avoir }.a coDCl.u:sion d'un nouvoau traité corn- .m1~:c~tre, Je gouvemeincnt s'effor- ! 
une !!Uite. et elle s'.e-n retournait sim· Retour d'Italie menceront inc-..mment. .c~ d'aS(randir les ouPC~ficies cultivée., j 
JPlement vers !a baMlité de se.• jours... ----o-- La campagne des achats ,airnii qu'à amélioTer les méthod"5 ~ri-, 

Son voisin qui n'était pas doué d'une ,coles et les moyens de cormmun1ca- · 
audace extrême fut servi par le hai;ard. Bcrhin, 3 A. A. - Le chef ~ti.,.. 1 de tabac dans la région .rion. 1 

- Mademoi.,,lk. dit-il " nla mttra- nal-.ociafote pour l'oT'S(anmation étra<1 ' A côté de la fondation d'un Office ; 
Pant. vou• avez latt..é tombeT ce 11:a.,tl ,::ère, Bohle, est rentré. 1 égeenne Cent-ml du Commerce (Türkodïs), le 

E..t comme elle le remerciait, il lui dit La eairnpa~ne odes achat.s de tabac a .goll'V.e-rnement tâche de pOT~r à son 1 

"vec une hâbe un peu S!'i'"che = Banca Commerciale Jtallana 1 commencé en divers endroits de ta ré- .maxi.murm 1a prod'Udtiort agricole par la 1 
- Je voudrais vous revoir I... gion de l'Egé~. standardi!lllltion de~ iprodu.its. aJin d"être 1 

Mi.oc "n délenoe 1>&1' socn édu:ation Cipllil 1t1Hère11ul IW el réserns Il A Akh;,..,,., on a vendu, à •aioon de à même de faire des paiements en mar-1 
d'honnête !nie, contre les l)ropos im- Ut. 84:\. 769.0541,50 128 ptrs. le kg., 11n mlllio.n de kg de ta- chandi•e• aux foumï..setrrs étrangers a· j 
Droonphl• des inconnu•. Marrie D>.rval ne --- }>a.c. .v.ec leoquel• des traités de cleaTin11t ont 1 
• _ ~ d" · l Direction centrale MILAN '---- d tcioo.rvuit pa11 et .ae trJgea vers a PO'I"~ Les achats c01ntÎM11Cnt. ~ntervcnu dans la pn_.~t es oas. 1 

te ... Ma>. son voi•in d"une heure. sem- Flllal~ daM toute l'ITALIE, ISTANBUL Les ~résentants des compa11:mes E.n consé<tuenee, le contrôle de l'E· 1 
blant fai~ un !lrand effort sur lui- IZMIR, LONDRES américa:inee n'y .ont pas prix ?aTt C'DCO- tait s'est accru dans Pf'CiltQUC toutes lee 

1 
rnême. a' enl\ardit jusqu'à la suivre NEW-YORK re hranches de l'écon.oanie. 
ouelqueo Pa.f en lui disant : Créatfoni 4 l'Etrana1tr : La crise sur les fils ... Le clearing hollando.-hm: pré..,nte 

- Je voùs 1pplie de me permi"ttre Banca Comni.erciale ltaliana ('rance) ,un a..""J;>ect analogue avec celui d'autres 
.de voos rev<>;T .. , Tenez, arprès dt'lllain Parla, MartelUe, Nice, Menton, Car,, de COtOO paya. 

1 ie serai de 4 à 5 h~ures Porte-Dau- nes, Monaco, Toulouse, Beaulieu, Bonte Le oo1de en fiaveu.T de la Ho.Jlande .._ 
,1>hine ... je vou attendrai ... ne dites Carlo, Juan··IP.t-Pt•1', Caoablanca, li Y a de nouveau, su.r opiace, une cri- .atteint son rpoint culminant ( l.749.00 
•">as ne>n ... ver>ez... (JfaTCM:). se""' les filo de coton. ,fi.) le 31 <bOÛt 1935, IPO'IJI!' arriver au 

""" Banca Commerciale lt..ùlana e Bulgara Pourr les Z000 ateli""5 qui existent à niveau le pltrs ba:s (fi. 1.207.000), le 81 
l""n Dormois, un d' ces rare.s f'TO· Sofia, Burgru, Plovdy, Varna. Istanbul et qui consoonment journellemfferrlt ianvier 1936. 1 

.vinciaoux dont Paris n'a ,,.... tnn-sfor- Banca Commerciale ItaliaM e Grec4 100 balles de h1, on n'a rpu, en e et. Au 23 juillet 1936, 1e ookle ave.it 1 
mé ni gâté la •implicité native, avait é l )euT en P'!"OCUTer que 14, les fabriques monte' • fi 1 479 000 

1 
Ath~nea, Cavalla, Le PIT e, Sa ontque, d"Adana et de Kayseri n'en expédiant a · · · · 

été amené dano la c.iipitale par le ha- Ranca Commerciale lta!iana e Rumana, ET R A N G E R 
.sa.:rd ,de~ nromotions universita17c~. Bucare1t, Arad, Braila, Bros01J, Con.a- paisLe. · · .. d l'E N e'te' mi"s a' ! A 3 7 ans. .-esté gauche et em;:>runté m1nU1tere e . . a 

tant•a, Cluj, Galatz Temllcara, St- d ,_ . . 
.:narmi la cohue des jeu.nies c d.é-broull- nO'UIVearu au. coUNLnt e J.& &t\.lahon . 
. tarrds • parisiens, t1 n'B1Vait pa vu aa wu. Une drôle de mentalité 

France et Tchécoslovaquie
1 

.8ituation m!ltérielle 4 ·ao::.roître en pro- Banca Commerctala lialtana. per l'Egtt-
Portion de ~ connai!l."'811Cee et to, Alexandrie, le Cafre, Demanour, 
de aon mérite -profeseionne1. Poll'! les Manaourah, etc. 
cho~ de ramour aussi. i1 éta;t TeMé Banca Commercia~ Ttallana TrUlt c, 
en chemin, il n'était pas daJM1 le mou- New-York. 
Vement, ial « sentait sa provTn<:-e à Banca Commerciale Jtalfana Tru•t C11 
.olcin nez > comme disaient ses CRma· Boaton. 
?latdes. Il ne reta1rdMt pas s;euleme-nt. il 
n'avait pas los mêmes conceptions 
i:ru'eux en matière de -sentiment, il était 
.mo.ns blasé et 'Pl'U9 sincère. 

Cette i.eune fille au front !ller1eux 
qu'il a~t obseTvée longuement au con­
eerts lui plaisait ?récisément par ce 
Qui détM"h.ait d'elk le ,_nd des hem· 
lltes. 

Elle était habillée d<0 noir avec •im­
t>licité, nulle recherche , nul &Ttifice. elle 
Il '"avait même ni poudze, n; rouoge 
BU?' le visage: cette moclestl.e, cet effa~ 
oement la di- tinguaient, justement, à 
•es yeux des a/Utree femmes et la rap· 
.Pnochaient de l'idéale comP'U(ne dont il 
rêvait. 

Juequ'au lendemain, jusqu'à l'heme 
à. laquelle il avait imploré un rendez­
Vous, il vécut clan.. un état d' inquétude 
et de fébrilité. 

De son côté, Ma.Tic DU1Val véont d<'uX 
ioUr.s en p.roÎe à la rplas grande incer· 
litude : devait...el1e acceplm de se ren­
d~ à un rendez .. vous a.uai sommai­
re ) 

Quel dan11:er d.e ré;pondre aux insis­
laneea d'un inconnu 1. .• 

E.lle hésita - on 'PCUt le dire - iu•­
Qu' à la dernière minute, mais aussi à 
aon Îlli.9U son irn.agination l'ientraînait à 
r a.ve:ntU'!e. 

c· était .si noouveaiu pour elle une in­
~itation pa,reille, quel ma'1 y .avait-il 
il eéd·er quelques minutce de 60n temps 
~~-e rongeaient r oisiveté et 1' ennui } 
"-lilns même s'avouer pourquoi, elle ache .. 
ta d., la poudre de riz, du rouge... et 
fll~rnc un chaipeau à fkrura dont elle avait 
.envi~ depuis longtemps. 

Banca Commerciale Italtana Tru1t C11 
Phlladelphia. 

Afftliatton1 à Z'l:tranaor 
Banca della Sviz2e1a Itallana: Luga11Q 

Bellin20na, Chlaa10, Locarno, 11en­
drûlo. 

Banque Françaue et 
l'Amérlqu• du Sud. 

(en 1'rance) Parû. 

ItaJlenne pour 

(en Argentl1!1l) Bueno.s-A-. Ro-
1arlo de Santa-Té. 
(au Brl•tli Sao-Paolo, Rlo-de-Ja­
ntlro, Santo•, Bahia Cutlr11b11, 
Porto Alegre, Rio Grande, Beclfe 
!Pernambuco). 
rau Chili! Santiago, Valparaiso, 
(en Colombie! Bogota, Baran­
qullla. 

(en Uruau.111) Montevideo. 
Banca unaaro-lt11ltana, Buàapeit, Hat­

van, Milkole, Mako, Kormed, Oro1-
haza, Szeged, etc. 

Banco lta!iano (en Equateur) Ga11aq11a, r 

Manta. 1 

Banco ltallano !au Pérou) Lima, Are­
quipa, Callao, Cuzc11, Trujtllo, Toa­
na, Molliendo, ,,~~cla110, Ica, Pfura, 
Puno, Chlncha Alta. 

Hrvat•ka Banka D. D zaareb, souaaak. 

Siège d'Ieta.nbul, Rue V<>YV<>d&. Pa­
Lazzo Kani.koy, Téléph<11>e, Pérra, 
448U-2-S-4-5. 

1 
1 Agence d'Istanbul, Allalemel}'8n Hall. 
Direction: Tél. 22900. - Opérat!OM gén.: · 

22915. - Portefeuille Doownent 22903. 
Position: 22111. - Ch~ et Port. : 
22912. 

Le miniotère de l'E. N. a, fort ju'C!i­
ciell6ement, bréé diver~ types d'étoffes 
t:'.Il soie. 

La clientèle en a été fort satisfaite. 
.attendu QUe to-utes les IIllafl'chandises QUIÎ 
lui étaiein.t vendues jusqu'à présent n'a .. 

, v.aient_ ?as les quallités reqmses. . . Inondations en Roumanie 1 M.a1s u.ne nouveTLe pl.a.in te s est fuit 
jour. Bucarest, 4 A. A. - Le. ino'!lda· 

Par suite de cette mestn'C, on ne f~ tÎ,On:S dans la lJTégicm .de Ti-11tiu a'U'R'men­
I briQue l)lus, parraît-ll, deo étoffes en soie tent de l>luo en plus. Plusieuni agglomé-
à bOl'll m.a:rché, d'usage courant. rations ont étlé détruites. 

j Chez nou" les a'l'tisans, les négociants, 
·los fabricants. ont une drôle de menta- MUNICIPALITE D'ISTANBUL 

\ 11~1. veulent tous être protégéo, mais à 1 THEATRE MUNICIPAL1 
\condition q"e • c:tte l)rotection sauve· DE TEPEBASI 
1 garde leurs mteTets ']>e:r'lK>ll.Ilels, e't ce1a.. 
au dét:riment de ceux du 11>Ubli.c. 

Certes, l'industrie doit être encOUJIA­
g.éc et protégée, mais d''llllle façon ~­
Je, ;ratio!llllelle et 1oirique. 

En !' éiia.t, non seulemdnt il n'y a J>M 

1 

lieu d'adnnetb'e les plaintes aussi inju&­
tifiéeis que cdlles des fa,br.icanœ d' étof· 

1 fes en soie, ma· li faut exti.r;>cr par la 
racine la mentalité qui les provoque. 

Tant qu'elle pCJlSistera. il aera im­
p-ible que lindustrie se dé'Vclol)J>" 
nonna!ement. 

Voici do;nc des n6il:ocia.nto et des fa. 
bricants oui e ptaicn.e.nt de ne pouvoir 
1>"" fa.briqu.er des étocffes d'usage cou· 
ran t à bon marché. 

Nous S0111mes. au contra.ire, très con· 
tentt. 

Que 9 imaginent-ils, rruooeieurs les 

lltolllbul B!l!di~m 

SehirT1·yi!Îrosu 

11111111111111 

... 11.lllrllll 

111111111 

Ce oir à 20 h. SO 
SE(JTION 

DRAM.6.TIQ1JE 

!yak Takimi 
Arasinda 

(Parmi la mnsse) 

Par Ma Une Gorki 
Trad.eu.iu.rC> de VA Nu 

SEUTION OPERETTES 

THEATRE FRANÇAIS 

MASKARA 
fabricanlro ~ Vaudeville 

Dev·ons·n<>U.8\. 'PO'Ul' qu'ils r.éatisent Mus de Cemil Ro~it. Livret d'Ekre1u Re!}Ît 
des bénéfices copieux. ac:heter des mar-
.cha.ndisea de mauvaise qualité, peu ac· 
Jiides, mais ooûta.nt :me.i.11eur marché ) 

A quoci ""'u'I: servir une étoffe 
en soie qui n'est pa, eolide et qui chan~ 
ge de couleu• à r US8lge } 

,- A VENDRE "911\ 

1 de gré il. gré 1 
SALLE A MANGER yienn01se, 

MO UVEM ENT ___ MARITI ME 
LLOTD Tft'IESTINO 

Galata, l\lerk .. 7 Rihllm b11.n, Tél. 44870-7-8-9 
D E P A R T S 

MERANO partira le lllerurodi 
Soullna. Galalr; et Braila. 

' .. ~ovetnbre à 16 h. pour Bourgas, Varna, Coaa.,..ntia, 

A \'ENTlNO partira Morcredi 
et G n .. 

• !\ovembro l 17 b. pour le .Pir6e. Naplu, .Menellle, 

AI.HA.~0 partira jeudi 6 Novembre l 17 h. pour Bourgu, Varna, Oen1i1ot&a, NToo­
rosisk, Hatoum, Tr~bizonde Samaoun. 

QUIRINALE partira \'endredl 6 Novembrcà 9 b. de Quai• Galata pour la 
Pirée, Brludi•l• Veni•e et Trle•te. 

BOLSEN A partira 8amedl 7 Novembre à 17 b. pour Salooique, :Hétclin, Smyroe le 
Pirée, l'atras, Brindisi, \'eoise et Trieete. 
Cl1~ICIA partira Lundi '9 Novembre à 12 h. pour Smyrne, Salonique, le Plr4e, Petru, 

~aplea, Marseille et Gônee. 
ARBAZIA partira Mercredi 11 Novembre à 17 h. Bourgaz, Varna, Cooatantsa, Sou· 

lin a, GaJatz, et Braila. 

CELIO partira Jeudi 12 Novembre l 20 b. dao Quais de Galala pour le Pir'• Brin· 
diai, Venise et Trieste. 

CAMPIDOGLlO partora Jeudi 12 • 'ovembre à 17 b. pour BourgBS, Varna al Con1tantsa. 

A~~IHIA pattlra Jaurli 12 Novembre à 17 b. pour Cavai!•, Salonlgue, Volo, 
Patras, Santi-Quaraota, Brindlal, Ancone, Venise et Trieste. 

la Plr,o, 

MERANO partira Mercredi 18 Novembre à 17 h. pour le Pirée, Naples, 
et Gênes. 

Mar ll!a 

SPARTIVENTO partira 
tantz11., Soulina, Galatz ei 

~1ercredl 18 :iovembre à 17 b. pour Bourgu, Varn&, Con1-
Bralta. 

Départs pour 

Anvers, Rott.errlam, 
dam Hambourg, ports 

Amsl~r­

du Rhin. 

Bourgas, Varna. Constant.a 

PiréA, Marseille. Valence, 
Liverpool. 

\'apeurs 

·" Stella » 
c Ganvn1ede1 • 
«Trajan.u~» 

• Hernu!1 • 
• Ganym.d11 • 

a Stella • 
• Herqif.u • 

c '11iberius » 

.Lima lllaru• 
,.Toyook4Maru • 

Compagnies 

Compagnie Rorale 
N éerlandallO dt 

N1vt1ation ~ V1p. 

" 

Nippo11 Yu1e11 
Kaaba 

Dates 
(oauf lmp~••u) 

ch.du 5-10 Nov. 
ch.du 9.14 Nov. 
ch.du16-20 Nov. 
ch.du20-26 Nov. 
vers le 30 Oct. 
vers le 6 Nov· 
vera le 10 Nov. 
vera le 16 Nov. 
vers la 12 Nov. 

, vers le 18 Déc. 

o. ]. T (Compagnia ltaliana Turisrn~) _Organis~tion Mondial~ de Voya
0
ge1 . 

Voyages à forfait. - Billets ferroviaires_, marttnnes e_t aértens.- t;(I /1 de 
rtducticm 11.r t.1 Chem•11• rie fer ltal1.n1 

S'adre88er à: FRATELLI SPEROO Salon Caddesi-Hildavandig~r Han Galata 
.,., ' 1 '47112 

1 
Deutsche Leva-~Llnie, G. M. B. H. Hamburg 

Deutsche Levante-Linie, Hamburg A-G, Hamburg. 

Atlas Levante-Linie A-G., Bremen 
Service régulier entre llambm·g, Brême, Anvers, lslanbul. 

l\ler Noire et retour 

Vapeurs attendus à lstanhul 
do IIA1\1Bl1RG, BRE. IH,AN\'IJ:RS 

S/S Al;l,a act. dans la port 
S/S :\lilos ver. le 3 NovPmbre 
8 S l\tor(•a vers le 12 Novembre 
S/S Macellonia ver.' le lü Novembre 

Départs prochains d'Istanbul 
pour BOURGAS. \'ARNA et 

CONSTANTZA 

pour HA.l\IBOURG, BREME, 

AN\'ERS et ROTTERDAM: 

S/S Heraelea 

S/S Kiel 

S/S l\tllos 

ohar, le 4 Novembre 

char. le 6 Nov1UUbre 

char. le 10 Novembre 

.L Ene avait porté l)(u ieu:ra années le 
~l cle sa mèr.,, elle 8°CI\ élK)erçut tout 
" coi,p et fit rC'mplette, puisqu'on était 
Ln été, d'une robe claire à ramages. 

e lO\lr du rendez·VOU.. elle se trou· 
"• toot à O<>up uansform.ée, rajeunie, 
"'<>aque jolie.,. moonociemment elle 

Agence de Pére, Ls1llk1Al Crllrdd. 241. Ali 
Naml.k Han, 'NI. P. 1048. 

Suceur.ale d'l:mllr 

Location ds coffr11-fort. d Ptra, Gala­
ta, Iatanbul. 

Noua n'a.v~ paa beaoin de fabriquee 
qui ne se soLrt:iennent qu'en produisant 
uniQuement des étoffe. d.e ..mauvaise 
que.lité. 

Au 1>0int ode vue de l'intérêt Rénéral. 
il est certes préférable qu' el! d.in>a· 

1 SERVICE TB~VIJLBB'S CHEQUES \ ralSl!ent. 
1:..-. ........................................... ~l AKSAMCI 

1 Style Renaissance, cornpu~ét> de 1 
15 pièces, en parfait ~tat. PRIX 

l g~;f f {~:1:s:~;:~Yi; J ~;:;~~::.'.;.;~;'..~~~~;~~;~= r.:~=.:.::~ ::. : 
.._ 111111., raie pou la Tu'lule. Galata, Hovaghimian ban. T61. 40il!9-40'164, 

1 



4-BEYOGLU 

LA PRESSE TURQUE IlE LE MATIN, 
A propos,jdu?discours 

de A1. Alussolini 
M. Ahmet Emtn Yalman consta­

te, dans le ''Tan", que le dernier 
discours de M. Mussolini a eu un 
écho dans le monde entier. Et tl 
ajoute : 

cEn tant qu'Etat méditerranéen et en 
tant que nation crue toute question rela­
tive à )a paix intéresse, nous ne devon.S 
pas négliger, nO'U.S aUSBÎ. ce dist.ours. 

.La première impression que nous 

1 C0UT8 de M Mussolini. Ains i QUC r .. d.t '1 

l Ataturk . ·nous sommes les a.'llis dr- tO<J. 5 

}e,, çays. El ,paTmi ·ceux-ci figure cer -
tainem~nt lïtahe, notre proche v.:>i ~nae 
en 1\1i;U:t<""11anée. Que)::; que ,soient h1 
«couleur• e l le contenu des pa,role1 d..! 1 
IV1. ~,.il1..1 ... 50Jini. par la netteté et la fran- l 
chisc ... 1vec lesquelles diles ont ~té pto­
rroncées, r.ous y voyons un 1pa$ sur la 
voi~ qui <. c:nduit à loa. ·-&Ol'Utîon des 4u-e:!'· 
tion.'f ruropienne.s avec clarté •!t rl~i ­
aîor_, et de façon pre.tf:Îque.> 

Une maxin1e 
avonis rettrt!e de ce dise.OUTS eet consti- M . Asim Us, com1nentant dans le 
tuée par &a cbrté. QueUC$ que soient "Kurun.'' le récent discours d'Ata- : 
les idées QU ïl met en avant, nous de- türk, ecrit . ' 
vona a;ppb,.udir le prés~dent du conseil c il Y a. J:.ea.uc.oup de points caTacté-
itahen pau.r la netteté avec Jaquelle il ristique~ qui distinguent la Turquie ré-
expo.!ie les idées et les ob- oublioaine d'avec r empire ottoman. 
iectifs de la politique de son pays. L'un die ces ;points est le suivant : mal-

1 
Pour Que la situation euTopéenne pu i.s.5e gré toute 50n Ampui -ance, l'empire ot­
être revi.sée dam tel ou tel autre sens, tom.an se livrait à .une série d'activités 
11 faut Que chacun parle clair. Tout lan~ CCllmpÜqu-éc:s hora de nœ frontière~ ; il 
gage douteux risque de prollongf"r les !je leU1Trait de r espoÜ.r de mettre ~n con- ' 
situations dangereuses. flit les <grands Etats et de profiteT de ' 

Pour d.U.cuter des paroles franches. leurs rivahtés. c·e~t 1pourquoi il n'avait 1 

il convient d'adopter un la!nga~e .con de lien_., d'"rnitîé s.ncère .avec aucun 1 

moins .ciair. M. Mt»S30l.ini xepou:r.e ou- Etat . La sÜU1ation est tout autre pour la 
vertement La &écurité colkctîve de la TUTquie républicaine : la nouveHe TUT~ 1 

S. O . N. et les ha.ses de la p.aix.. Notre quie n'a ho.rs de nos fr.ontières. a1.1eune 
pay• eet, avec la Russie tOt avec nos au- aspiration ni aucun intérêt qui ne soient 
tTes a.m' , parmi les pays qW PTéconi- prévus pa.r les clauses des traités. Nous 
sent le système que rejette M . M-.J l'loli- n ' a..~pirons pa.s à mettre en conflit les 
ni. f'oua n'en ~norons pas d'aiJ]ell'l'S les Etata en vue de servir nos propr~ in­
faiblesses et le manque de gaTanties. térêts : tout a.u contraire, notre idéal 
Mais nous ommes con.vaincus qu ' il of- est de les .amener à s'entendre, de rep­
fre aiwSei des avantaoges. Notre pays ne p-rocher nos amis de leurs ennemis, de 
figure~ parmi les fondaiteu:rs de l'ins- \contribuer à la paix générale. C'est pour 
titution genr,ovoise. ll y a. adhéré ulté- quoi, la Tur.quie républicaine ost l'amie 
rieureanent et .i- suivra sfficèrernent les de tous les Etats. c· eSt pourquoi aussi, 1 

prinlC'Îpes de cet organisme aius&i la.na:- ~e 'Pfemier so~r de la fête de la Répu .. 
temips qu'ils seront .suivis pa.T leS auues blique, Atdtürk s'-étant rendu à 1.a Mai-

MARINE MARCHANDE 

1:arrair1· '"' l'• lneholu • 
paya. n de l'Armée. a p11ononc.é en ,prél4en- Le procès au sujet du naufrage du 

Noua désirons cordialement 1a paix et ce de ,.'\1. Stovadinovitch, et en s' ad.re!i- vapeur lnebolu qui a :µér1 aux abords 
nous Ira d~iron' ·pour tous. Aü"k.sJ ttu'A- sa.nt aux corn.mandants et aux o~f.cieM d'lzmi.r. en entrainant dans la mort u~ 
batürk ra. dit dans aon discou'!'5, nous de notre a.rmée, au milieu de beau -. oup grand nioanbre de ·pas, agers, se poun1uit 
eommes convaincus que la Méditeaa- d~autres vérit~. ces paroles remarqua- devant le tribunal cr~minel d'lz­
née oriental~ se ti·ouve. e.u pc•nt de b1es : mir. Le raipport des experts _conclut à 
vue de la paix. dans une situa!tion plus - Nous n'avons pas d'ennemis , Mais la ie:ukPabihté du commandant et du 
f~vorable Qll!e les autres ;parties de l'Eu- si nous en avions, ce ne serait pas nos coonmandant en second du navire POUll' 

rope. Nous !tOuhaitons ,que tous ~es con- ennemis. mais ceux de l'humanité. a voir pris à bord une ,chaTge SlliPérieure 
fHts eiuropéens puiS1Sent être réglé.s et Ouii. la Turquie n'a pas d'er:iiemi.s. à celle que le barea.u pouvait supporter 
que ;pMtout Tègn,e la même atm.>&phè~ Car, elle s'~st donné pour PT"inci~ ce- et poux l'avoir accumulée <Surto.ut dans 
re de paix et de confM.nce. sentie} de n'intervenir da.n.S' aucune corn .. let ha.uL,, sur le ,pont Supér:ieurr, ce qui 

Notre pays est rpartisan du dés.ar- bina: on ~u!lCeptible d'être dirigée con- compromett.adt gravement la 9ta·bHitê de 
mement. Nous estimons que le .:uccès tre a.utrui ; et elle souhaite la ,palx, non rlnebolu. On se souvient que le com­
des eofforts diép1oyés ,dans ce but marQrue seulement pour elle-mêm-e. mais poUJr mandiant en second, Besàm Kaptan, a 
mit le pJ~ grand objectif de J'hu'll.ani- tout Etat ptoch~ ou lointain. Et elle est ip.é,-i au cour.s de la catastrophe ~n se 
té. Mais nous adhér·on.s aux id,;es de prête, le cas échéant, à tou5 les aacri- prodiguant avec un rée1l héroïsme poui 
M. MU890lini concernant ]Ïmpo,.,;h;Jité fl: C5 dans ce but. le eauvetage des pasœge.,S, 
PNltÎque de réaliser cela aujourd'hui. Comment concevoir qu'un Etat ani- Le ,rapport disculpe, pair contre, les 
N'ous pouvons déclaTer nous auasi que la mé de -parei1les intentions. aUS-Si claires autres .w:cu .. is, le .diTecteur des services 
s~le voie qu'une nation puisse suivre et au8$i dépourvues d' arrière~f"n sées. d' exp'\oitation de r a.d.ministration des 
-.aujou1'<rhui e1~t celle de La paix drmee. qw n'a d'autre a!'fPir.allion que celle, pu- Voies Maritimes, M. Zekeriya, le troi-

L' Italie ,uJt u.n pays méc:Hterr.anée"\. rement humanitaire, d'assurer la paix., Si:ème capitaine, Rami, le~. mécaniciens 
Sea intérêt'i eseentiels 9001.t dans ct:tte pu#Stle avoir dea ennemis } Sïl v avait Salim et Halid, dont la :respon!PA.b1lité 
mer. Ef.e ne peut évideunment pas Y un pays qui pourrait en vouJoir à une n'est pas er_gagée dans le naufrage de 
ê>bal"lldc:mner • po&itÎl•r. et Ses intt~rêts nation ani.mée de pareilles di : p~ition.s. l'lnebolu. 
au bon plaisir ,dt à la condesc"!ndance ce ne pourrait être, en effet, qu'u1n en- j· La suite du ·Procès a été 'l'emise .&u 
d'autrui. Mais la Turquie, la Yougcsla- nemi, non de la Turquie, mais de J'hu- 30 courant. 
vie, la Grèce et ·n•o.s autres amis et al· manité. > LES ARTS 
liéa sont •·W"Si des .Etats méditer:anéens. Une entrepr1'se fort rAt1SSI0 e ,- l'n !'On<·crt ile :\Ill<' Gnzaros~inn li faut que Je même principe, QU~ est 
ju.Ste, lellr .so:it appliqué de même c· P!-t C'erit de l'Exposition des petUs I Les mélo.man es sont en jcxie : Une 
à dire crue la eécurité en Méditerranée métters qu'il s'agi t : M . Yun1l s Na-1 âme rd' élite est de retouT à son pays na-
ne peut être entendue Que dans 11n corn di en dtt grand bien dans le "Cum-, tal et donnera ici très ,prochainement un 
p]et, et ab.dlu équilibre. huriyet ·• et "La République" récital. 

IM. MUS!}clini a touché a·u.ssi d la qucs t:C' est un devoir d-e juetiee pour Mlle Gazarosyan, artiste déjà appré--
tJOD de I'év.alité entre les nation~ C ett nol.J."S, écrit t'!otamment l'éminent dépu- c1ee et -aimée, diplômée .de l'écolf" nor­
c.n fa~!lnt l:.n &ac.rifice en faveu. d'un té de Mug!a. de dire que, ma4rré Le male de moUsique de Paris et élève de 
id~tl éleve d'humanité Que lllOU8 .avons ten p rie~tivement très court emplové R~er DucaLse, Pour la coanpo,,,ition, se 
admis le pr1ncipe de r égali 1é er.t1e Jes 1 à sa prépa1ation. l'Expo.sition de r. pe# t produit avec un programme intéressant 
E'""ats. Sinon.. quelles ,que s~ient i.'l ... 'lr- tit~ métiers a élé fort ?i~ orsc.~n: .. sée. Le 1 , · .. · - - - · : ·· . - - - - - • , 

mule ou )a mesure employC'f'S, let 1 ;..ir- soin de la monteT a ete confie a notre tes la de tous les oruns du paya s eta .. 
q,ui~ r.l.8Î~rt..rse de &es destinées, er, état célèhre dkcrateur Salaha.ddîn Refik, et lent aux yeux du visiteu;r ; lorSque le 
de r-'1.JJÎdt! d·éveloppement et di:i:onsant 'POUT que tout marche bien, certains ieu , jury décernera les récomp-et1i.<1es, norus 
ù une tc.·l ne d'ad1ministrati•J:i excc.·!ll>>J - , nes é1émertt~ du ministère de l'Ec.ono- 1 verrons quelles sont les ,oeuvres jugées 
te, .:1ur.a•:. dû ~tre rangée, a~ P..> .nt c!e ·mi.e t-e: &ont .également attelé.s à la. tâche. 1le plus réui!sies et quelle5' Sont aussi les 
vue de ! t:nergie et de la ·pu..sa.nei~. 2u 

1 

Los un3 COITl!tne les autres n ont nen n.é- 1 vines qui les ont envoyées. 

:~§§== '"'l'~~~ 

•REDE~i 
et varié, 

AprOS Bach, Ral!Tlcau, Schumann, 
Cho.pin, Roger Ducasse, elle nous fera. 
goûter .six more.eaux composés paT elle­
même - style moderne où l'accent 
d'Orjent se fai•t tout de même eentir -
c: Mép.histo >. \ ' aise de Ll~zt, clôturera 
cette mat;née attendue aivec .ferveuy. 

M. A. 
Com·, <lt• nrnsiqut• au lla ll••·vi 

La section du « Ha)kevi > de Bevo­
glu a créé des cours d·e violon, de pia­
no et d'orchestre symphonique. 

Lee in~iptions poUI ces cours com­
,mencent aujouird'hui, pour prendre fin 
le 1 0 coure.nt. 

Ceux quj veulent s'insc.rir-.e sont priés 
de s' ad1resser à .la direction du Halkevi 
munis de leur acte d'état-civil. 

Pour hun1aniser la guerre 
sous-n1annc 

Londres, 4 A. A. - On appren.d 
qu'un protocole destiné à humaniser la 
guerre- eous--marine et fa.i..sant partie du 
traité ~,aval de LondTeS, seTa signé au 
F ore.gn Office ce vendredi par les re­
PTérentants de la Gnande-Breta.gne, des 
dominions, des Etats - Unis, de la Frain 
ce, de )'Italie et du Ja.pon. 

- --------- -- -

Mercredi, 4 Novembre t 936 -
Les pourparlers en vue de 1 

la rectification du tracé 
des Chen1in-; de Fer 

LA BOURSE 
Istanbul 3 Novembre 1936 

(Cours rnl'ormatif,) 

Orientaux 
Obi. Empr. intérieur 5 % 

1918 
Obi. Emi>r. intérieur 5 % 

1933 (Ergani) 
Bons du Trésor 5 % 1932 
Bons du TrésoT 2 'c 1932 
Obi. Dette Turque 7 ! % 

Ltq. 

96 bO 

OO 2o 
48.-
67 .üO 

La délé;:<>ticm hellène ch.a·rgée de con 
duire les ipourparlers POU'? la rectifica- 1 

tion de l'enclave en territO'ÎTe helléni­
que .clu tronçon de la ligne Istanbul-E­
dirne, est al'lrivée hier. La ,délégati·on 
tmqu., ""'" présiclée par M. Sa.lâhaddin, 
in9Pectell!I' de la compagnie des Orien-

1 9 3 3 l ère tranche :!il 6ù 
Obl. Dette Turque 7! % 

1933 2e tranche 21 60 
taux. Ob1. Dette Tiuque 7! % 

3e tranche 21. OO 
Obi. Cheni. de Fer d'Anatoüe BREVE1" A CEDET 

Le proOJ>riétaire du brevet No. 1890, 
obtenu en Turquie en date du 1 5 no­
vembre 19 34 et relatif à ~un procédé 
dans la fabrication de tissus de diffé-

1 ex coup, 42.&J 

rentes oortes au rnO\'<"'n des aiguilles>, 
désire c:ntrer en rela ~.ion.s avec les in­
dua.triels da pays ipour I' exploitation de 
son brevet, soit par licence, soit pair 

vente entière. 
Pour ip1lrus am;ples renseignements, s'a­

dresser à Galata, Per~embe P<1zar, As-1 
!an Han, No. 1-4, 5ème étage, 

~-----~o,------~ 

BREVET A CEDER 

Obi. Ohem. de Fer d'Anatoüe 
Il ex coup. 
III ex coup. 

Obi. Chem. de Fer Sivas­
Erzurum 7 % 1934 

Obi. Bons repyésentatifs Ana­
tolie 

Obl. Quais, docks et Entre-
IPÔt• d'Istanbul 4 % 

Obi. Crédit F e>ncier Egyptien 
3 % 1903 

Obi. Crédit F on.cier Egyptien 
3 % 1911 

Act. Banque Centrale 
Banque d' Affaires 

Le Pro;>riétaire du brevet No. 1889, Act. Chemin de Fer d'Ana-
obtenu en Turquie en date du 15 no-1 tolie 60 % 
vembre 1934 et Telatif à c une méthode Act. Tabac.. Turcs (en Jiqui-
et moyens pour pourvoir du matériel dation) 
f,breux POUT l'incorpl•ration dans des: !\.et. Sté. d' ASSU!rances Gles. 
ti&us >, désire entrer en relations avec 1 d'Istanbul 
lea industrietl,, du J>aY• poour l' ex:p]oita- Act. Eaux d'Istanbul (en li-
tion de son brevet, soit pair licence,· soit 1 qui.dation) 
"Par vente entière. / Act. Tramwaiya d'lstanbl11 

Pour pius amples rense.igneanents, e'a- . Act. Bras. Réuniea Bomonti-
dresser à Galata, Per~embe Pazay, Ao- 1 Nectar 
lan Han, No. 1-4, 5ème étiage. 1 Act. Ciments Arslan - Eski -

o- r Hissar 
BREVET A CEDER Act. Minoterie c Union > 

1 Act. Téléphones d'Istanbul 

L 
--o--- Act. Minoteri-e d'Or)ent 

e PT.-:>:JriétaiTe du brevet No. 1900, · 
obtenu en TuTquie en date du 3 no - CHEQl'ES 

42!1) 
46.-

lllJ. -

45 OO 

10.-

107 

100.60 
89.-

0.00 

26 20 

Il 76 

Ill liO 
20.-

H. 7o 

18 80 
10. 
fi.75 
o. 75 

vembre 1934 et relatif à cun appareil Ouv~rturo 
pou.r l'aju:;.tement sw- le terrain et le ni-' Anhat 

Clûture 

vellement prévent~f dt!s matériaux d'a!f- 1 d "10.-
11 . . J ,,,, 1 1 -On re• u 

t .1 er1e
1 

~ ow;> e flèches>, désire entrer New-York o 7987.17 
en Te ahons avec les indu tr1els du pays p · 17 _1)1).U5 

], I . ans 
pour exp 01tation de son brevet, soit 'A'[ 

]
• 1 ~11an par 1cence, soit par vente entière. B Il 

P 1 1 • , ruxe e• our p us ampJ.1es rense.Jgnements, sa- A h .. 
dresser à Galata, Per!}embe Paz.ar, As- 1 G t ~nes 
!an Han, Nos. 1-4, au 5ème étage. 1 S efneve 

1 0 Ja 
Amsterdam 

• 1 >rague BREVE1" A CEDER 
-o-- 1 Vienne 

Le pr.,.priétaire du brevet No. 190 1, Madrid 
obtenu en Turquie en date du 3 novem-1 BerUn 
bre 1934 et relatif à .-un appareil éQui- i Varsovie 
libré> pour la mioe •n batterie d'aTtÜ- Budapest 
lerie> d.és1Te entrer en relations avec les 

1 
Bucarest 

industriels du pays J'IOU'f l' ~loitation i ~elgrade 
de son Lrevet, soit par licence, aoi.t !J)a:r: Yokohama 
vente entière. 1 Moscou 

Pour p]us amples renseÎgnements, ia- , Stockholm 
dresser à Galata, Pcor~embe Pazar, As-' 01 
!an Han, No. 1-4, 5ème étage. Mecidiy• 

-.-
15 os 60 

8. 45 40 
-.-

- .-
- .-

7 87 -
t.9ï.to 

- .-

-.-

- .-
U7~ 

- .-
Bank-note ~42 

Vente 

610 OO 
0.7~.lil 

- .-

-.-

-.-
' .-
- .-
-- . -
-.-
-.-

-.-
- .-
-.-
-.-

- .-

BREVET A CEDER CLOTURE Dffi PARIS 

M. von Ribbentrop 1 -o-
Le propriétaire du brevet No. 1899, 1 

en Alletnagne obtenu ~n Turquie en date du 3 no-! 

Hen•o Turquie 
Banque Ottomuuo 

~'r. 23r, 
Fr. 495 

BOURSE DE Lü ' URPJS 
. vembre 19 34 et relatif à cun clispositif 

Lond<es, 4 A A - M. Von Rib- ] tra · d ch pour e cen ge automatique es a-• 
bentrq>, ambas..c-adeur du Reich à Lon- 1 

riots de tra.n-sport des artilleries de ter-
1 

dres, projette de v'ilriter l'Allemagne re :; , désire entrer en relations avec les 
dalld la, QuÎ'llzaine afin de rencLroe compte industriels du pays: •Dour l'exploitation 1 
à M. Hitler de Sa réception à Londres. d 1 ' e son 00-evet, soit par icence, soit -paa 

Les conversations navales vente entière. 
Pour rp}us amples renseignement.a. _,'a .. 

ang}o-aJlen1andes ont dresser à Galata, Pe~embe Pazar, As­
lan Han. Nos. 1-4, au 5ème étage. repns 

BREVET A CEDER Londres, 4 A. A - Lea conveua­
tions navaJes anglo-allemandes r~pri • 
rent. Elles ont pour but de ré.ouche les· Le prnpriétaire du brevet No. 1887, 
difficultés <!écoulant des objections al- obtenu en Turquie e, date du 3 no .. 
lemandes au projet du traiité navaiJ a.n- vem-hre 1934 et Telat;f à c:des produits 
glo-.ooviétique. germicides à action oligodynamique et 
--------------·---- 1 procédés pour les fabriquer'), désire en­

Lire 92 OO 
~·r. l'r. !Ob . 18 
Ooll. 4 88 OO 

Les Bourses étrangères 
Clôture du 3 Novembre 
BOVHSE <I<' LONIHtES 

New-York 
Paris 
Berlin 
Amsterdam 
Bruxelle1 
Mll•n 
Gen~n· e 
Athl-nre 

4 88.\.~ 
105 13 
I? .166 

9 04.2il 
2~.U6> 

92 .W 
21 .27.75 

MH. 

4.80.~i 

106 . 16 
12 155 

9.01.21' 
28.97 
Ul 90 

21.27.7fi 
649. 

tCommuniqué par I'A. A.) 

HOl'HSI·: <I<• Nl<:\V-YOHK 

nombre . . de! Etats de . toute P'!"~mière ~lig.é . pour ~surer un plein succès à l'Ex .. -,
1 

L'Exi;>os1tion s .. era .su!vie pro-:hnine­
C~d~tie. li y en a peu QW sooent plu.~ forts 1 position. Len emble des Tavons ou ment d un ~res où 1 on recherchera 
que nous rt beaucoup qu,j le BOnt :er- jaont les objets exposés - tau, des te~ moyens d'encourager la petite :indus­
t.lincment moins. Cela \veut dir.e QU~ r é-1 chefs-d'oeuvre - offre l'a~pect d'un trie en prenant des déc.J,siorut confrètes. 
glhté :!ntTe le.a Etata. ne nous 1ntéres'e m.e~eil1eux -~onument d'art. , C'est un i No~ avon'i dit d'ailleurs que le but réel 
Pd~ r!irf".:cemcnt, ina..iS seu~em~nt t:n 1 veritable .plaaSlr de voir ~Tot.IJ)es tout .<:e ' de 1 Exposition était }à.> 

COLLECTIONS de VlCU< quolldlen.o d'L!­
tanbul en langue tran.;ai.e, des année• 
1880 et antérieures 1eratent achetées à un 

de J bon prix. Adresser o!fres à c Bey<>i!J.u> av~ 
prix et lnd1ca tlona dea annt!ea 1oua Cluio -

fon...:~1t.tn d'un prinic.ipe g-énéral. que cette indu trie .c:ue nous a"î1Pelons ! • ~ ~ 
Nous ne &0mme$ pa.s rpe9SÎ-nis~es 1 c petite> a su produire. l L"',,.1çîk Soz" n'a pas d'article 

Qu ... nt dU..c réMJ1ta.ts que produira le dis· , Plus de qU&rante mille obJet8, appo.r- fond c..utourd'hui. 

trer en Telations avec les industriels du 
pays poW" 1' ex;ploitation de BOn brevet, 
soit paT !icen.ce, soit par vente entière. 

PoUŒ" plus amples renseignements. _,·a· 
dreBSeir à Galata, Pe~œnhe Pazar, As-

1 Jan Han, No>. 1-4, 5ème étall'.e. 

1 ondros 
f'ari1 
Herlin 
A1nsterdam 
.Milan 

u; h. 47 

4 H8 f1J 1 83.UIJ 
4.IJ5 06 ·I 6Ei.125 

4fl ~2 40.23 
04 . Il 54 10 

5 26 25 6.21! 25 
(olO. off.) 18 h. après clôt. 

FEUILLETON DU BEYOGLU No. 41 le vi ... ge du ccmnnandoant. 1 - Bien, mon commanda.nt. Pas un mencliant. Pas un TÔdeuT. 

'''''''''""""""'''"'''''''''''''''"""' 
''''''"""""'' 

- J'jnsiste, fit-il, pour 
.soit fait aruioru.nd'hui. 

L'autre .acquiesça avec un 

que cela lis se levèrent. 
1 Germe~av paraissait pensif. Cornffie 

concession. 
geste de M. Merlin le reconduisait, il s'arrêta 

,c;ur le pas de la porte, et fit mine de 
vouloir ajouter quellque bhOSle, en hési­
tant. Enfin : 

Bien, bien . Je m'emrangerai. 
C'est entendu I 

Antoine T1Cvint. 
Il remit le paquet et fit prestement 

disi>""'8ître les billets clans sa ipoche, 
où il Les compta entre 6es doi41:h Il 
ne dit mot. fis n'échangèrent ,pa!'I une 
parole. 

1 .............................. :::::::::::::::::: DE GAL AT~ 
1 

.................. 7' 

l--·--- ~ r LO %B FRA C:C -· 

CorrnrP-tez surr mo.i. 
V O'US viendrez vous·même ? 
.1 e suis obligé. 
Il faudrait vous présenter 

.quartier du T aksim. entre 4 heures 
4 h~es-30. 

- Ecoutez, dit-il. j'ai réf'léohi. lnu-
1;le de démonter la porte Mllf iplace. 
fa;tes transporter le coffre . 

w - Bien, mon commanda;nt. Et po\lil 
et J' OUVt""rtllf"e ? 

Puis le Grec dévala en direction de 
Kasim.pa'98, bandis que Germenay re­
montait vers T epebasi. 

Il rentra chez lui, se coucha, et 
s' endonmit aussitôt. 

XI 

AMUTément. 
Il faut donc changer la serrure. 
Ca, c • e$t une autre affaire. 

- C'est 1>ossible. n'est-ce pas ? 
- Oui ; mais c'est un travail consi· 

dér&ble. 
- Vous pouvez ]' e:récuteir I 
- Si voua vOOlez. Si vous n 'avez pas 

le temps d'attendre l'ancienne clé. il 
faut détruite les t(onds et retirer la 
porte. 

- Vous ierez le .niéc.euaire. 
- J' envel'rai mes ouvrient enlever 

le coffre QU<ind vous voudrez. 
- Ma.ia, ]' ouve:rtul'e peut •e faire 

sur plate } 
Si voue le dmrez. 

- Oui. Pô'U:r une raison p.articuliè-

- Très bien ; j~ 'Pl'ends note. 
- Attendez. Il pourrait ae faire 

QU' à ce moment.là, je ne sais pas dis-

1 
re, 1e voud.Tais que vo~ commenciez pon1ble ; je vais vous donner un ordie 
,par enlever la porte. en Tègle. 

1 

- De toute façon, pour la repo- Il 90'ftit de sa poche u.ne des feuillee 
.aer, il faudra apporter le coffre dans Qu'il avait tamponnées ]a nuit précé-
nos e.tel1era. 1 dente. 

'

' t d bi M · ·• · M. Merlin plongea une plume dans en en _s en. ats J aime . I 1 . _ J • 
· l ff . un encrJer et a u1 teu,u1t avec em-ffileux cons-erver e co re ouvert JUS• 

qu'au moment de remettr.e la porte. preaement. 
- A votre di•posltion. Alors, quand Germenay sa,pprocha de la table et 

1 écrivit : vou ez-vous Que j'en.voie ,mes ouvriers? 
c__ Ordre aux officier. et adjudants 
~•attend= ch 

du déta ement de donner toute facihté 
- De.maân m.atin. au représentant de la Maison Fichet 
- Vow ne pouvez pas aujourd'hui ,pour la ... > • 

même ? 11 chercha le mot 
M. Merlin chercha dan• aa mémoire. « ... pour la réparation du coffre-

.puis tira de sa poche un cale.,in Qu'il fort oitué dans le burearu du Chef de 
feuilleta, en hochant b tête. Bataillon. • 

- Ha, ha, fit-il, ce n' e<tt pas trèo li siima .our le timb~. 
facile. j - Tenez. Si je ne suis """ là, voua 

Une vive contrariété se peignit sur demanderez le lieutenant Bénml. 

- le VOU!S donnerai mes ordres de-
main matin. - l 

xn Après avoir quitté 1 rue Amiali­
,mescid. le commandant se rendit à Ja 
Banque de SaloniQue, et se fit payer un 
chèque de six mille ]ÏVf'Cs .ur l'ui-mê-

1 
Qua,nd ll s·éveilla, j] était neuf 

me. heures du eoir. 
Puis il ~emonta ju!lQu' aux Petits- Il avait faim . 

Champs. 1 Germenay sonna sa lo.geu§e et lui 
Lor&que Antoine }'~perçut, il !l.' enga~ CO!mmanda .un repas somai.re. 

gea dans un e~c.alier qui donne accès en.i ll rCS{wda sa montre: 
cimetière abandonné. II faut en finir, se dit-il. 

Il s'arrêta à mi-pente, P'Tès d'u.11 gros Le sommeil lui avait déceJnté l'e1-
cyprès dont les trois branches, paTtant prit. 
presque du sol. pouvaient faire un mas- 1 Maintenant, il ac ,reprochait d'avoir 
<1Ue du côté de la ville. laissé le eoleil se coucher avant d'a-

- At!ten.dez.,moi une minute, dit-il. voir pa.rlé. 
Il arva.it CTaint que Germenay ne le Pou<rtant, c'était mieux ema1. 

fit 81Uêter. \ SUT cette terre cla!ISÏQue, il est hon-
1·Lor8Qu' il fut bien !i!ÛT qu'aulaun pi~ teux de tCTni.r l'éclat du jour 1Par unie 

rie lui étiait tendu, et que le coonman- action attroce. 
-mnt était seul, il remonta au Péro- Il pensa à ce qu'il avait fait dans 
Palace chercher san 1paquet. Ja. matinée, et se l'axa de pusi'llanimité. 

Le cim.e>tière, sous la nei~e. était De quel subterfuge i était-il avieé 1 Au 
d'une 90Jitude cœnplète. lieu d'attendre Bé1""1'd au quartier, et 

de lui signifier ce qu'il avait à faire. 
il 8 était réfugié d"""' la co.ufuae, pour 
ne ~ assister à la 9Cènie : les ouVTiers 
entrant dans le bureau ; le coffre-fort 
enlevé : Bérard comprenant que son 
forfuit était découvert ... 

Il avait espéré que le jeune homme 
conclueTait de lui-même. Pourtant, 
même dams ,cette mise en scène, i1 avait 
flanché. 

Quand il a<Vait donné J' o>rdre de fai­
re sauter la porte du eoffre 8'UT plate, 
il avait im~iné le visage de BéMrd ter­
rifié en fac.e de see cases v:ides. 

Et puis, il avait eu honte. 
Son geste aurait été trop clair, puis-­

Que le cofhe n·aiyant -plus 90ln contenu. 
avant donc été ouvert tnortmalementt 
Pendant la nWt, il n'y arvait .arucune Tai­
son de le faire fo.rcer. 

ll avait eu 'Peur que le jeune hom.me 
ne oomprÎt sa pensée, et ile méprisât. 
c· est pouarqllioi, au derni-er moment. il 
était revenu à un .geste moins signifi­
catif. laissant e.ncore une pla•ce rpO'Ur le 
doute. 

(à IUÎYl'e) 

Sahibi : G. PRIMI 
Umœni N etrivat Müdiirü : 
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